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M. L Art hcvcq"0 maire de la ville, souhaite la bienvenue aux 

jieleKues — Les nouveaux officiers généraux de cette bel­
le association canadienne -française. — Messe solennelle et 
llouse'l’0n a 'SeW|>ort • —Ranqiiet. ce soir, à l'hotel “Rattle

IMPORTANTS SUCCES 
DES TROUPES ALLIEES 

AUX DARDANELLI
(De notre envoyé spéciale.)

MajroK, L'.I L’ouverture de la 7éme convention de l'Union St-Pierre 
a eu lieu en cette ville, hier, à deux heure» de l’après-midi. Les délégués fu­
rent reçus a la gare par les membres du cercle St-Louis. Fanfare et ban- 
mere en tete, ils défilèrent par les principales rues de Magog avant de se 
rendre aux hôtels où le diner fut pris.

A deux heures, tous les délégués et les membres du cercle St-Louis se 
réunissaient dans la salle des Frères où une adresse de bienvenue fut lue 
par le ma.re de Magog. M l’Archevêque, qui remit aux visiteurs les clefs 
de la V,Ile. La convention s’ouvrit ensuite officiellement sous la présidence de 
M Oscar Lavallee, president général de la Société, qui offrit ses remercie­
ments aux officiers de l’Exécutif pour le zèle apporté dans l’administration 
des a (fanes de la belle association qui a nom l’Union St-Pierre. M. Lavallée 
félicita ensuite les officiers et les membres presents pour le travail qu’ils se 
sont impose au cours de l’année dernière. Le président général eut aussi

L’hon. Walter G. Mitchell, fré- 
-oriet provincial, vient de fai 

re connaître I étal financier de la 
province pour l’année fiscale
terminée le 30 juin dernier._
Dons du gouvernements aux al
liés.

' n,,.;,' "<|U\îlJ Mj ,’i;:h"n.. I,;" " l “ gouvernement allemand 
flans le Sonda) Limes es(
i cproduit par la presse parisi 
enne. — La haine des Aile 
lemands contre l’Angleterre.

dil DI ' \ \l-s-sl \l \ DI (.1 ERRRE \LLIES KENOI \ El I E' 
LE BOMBARDEMENT —LES TROUPES UISTRALIEÜ 
NES S’EMPARENT DE TRANCHEES Tl ROUES —LH 
OPERATIONS ERANt AI-SES.

Québec, 25. — M. Mitchell, tré 
sorier provincial a fait confiai !

des paroles aimables ù l’adresse de "La Tribune"

«|U'il deplore la mort de deux 
Américains qui se trouvaient 

à bord de I’ “Arabie” et de­
mande du délai aux Etats-l -

. ;------ nis. —
l ans, 25. — La presse parisi-1

artnicleedPerMUPi?bi<,Urd’hui r,un| U'^hinKton. 25. - Lecomte
‘ * î ..1-lc,1lon P“ru L"»'" von Bernstorff. l’ambassadeur 

tre hier midi l’état financier Idres ' ’ lln< a.' '"'es de Loti-'allemand a communiqué, au.iour'

AlSnnWe^ .. t1' d'K,a‘- k
«uel état accuse un surplus’ de^s de^ix a ^France ZVZ W ' ^ l»*'>"a"u s'ii«Lest de "prïbiiurK”.

l es I^o r • « Russie, mais n’a tait aucune pro- ^ ‘Cj,'.;' ‘m'H .^i ë ‘‘ t ,MTV «lui I NE DE( Ol VERTbde ;|30Æ.S,na,reS ^ etC riÎTtf ,,AMKk‘terr" T Paris ,5 ( Spécial N,?£

Les dépenses ordinaires et ex- “C eci revient a du-........ . L, i 1'' miU"k‘,.iU!x Ktats-1 "ls «lai» a coule quatre transuorts ...... 1 Renon u!|—médîc

D \ NS I LS DAItDANELLES hier des engagements au moyl 
Mhénes. Grèee, 25 (Spéciale) de grenades à Harrcnkopen. f 

— Deux croiseurs allies ont pe “I n aviateur français a la 
netre dans les Dardanelles hier ce des bombes a Lorrach hil 
et ont bombardé Kaatama où ce aolr. Lorrach se trouve dansl 

goun inc trouvent installées les batteries Grand Duché de Rade, à 2S ml

iguc reste, aux yeux titude d^finii: süri'ïnddeni" a,‘ !“T. ;l niopital Necker

qui avait envoyé un repré-

et que ne 
le» événe- 

cesse d'enregis-

sentant à la convention, puis soumit le rapport suivant lequel lut juge très 
satisfaisant: J h

Voici le rapport soumis par le président général:

,, „ . . Magog, 2i août 1915.
AUX Dfticiers et aux Membres du Conseil Général

de l’UNION SAINT-PIERRE.
Messieurs et chers Confrères,

Au nom de l’Union Saint-Pierre dont j’ai l’honneur d’étre le Presi 
dent (.encrai, je remercie cordialement les Cercles qui, usant du privilège 
que cur confèrent les règlements, ont jugé a propos de sc faire représenter 
a cotte septième Session du Conseil Général de notre Société. Je suis ferme 
ment convaincu que les délégués de ces Cercles, pendant la prosente conven­
tion se feront un devoir de mettre tout leur coeur et toute leur Intelligence 
au service de notre Association, et qu'elle bénéficiera considérablement du 
nuit dp leurs travaux.

Votre présence en aussi grand nombre, messieurs les délégués, atteste de 
I attachement inalterable que vous portez a l’Union Saint-Pierre 
peuvent diminuer ni les temps difficiles que nous traversons ni 
monts lugubres et tragiques que l'Histoire Universelle 
trer depuis au-dola d’un an.

Lors de la dernière réunion régulière du Conseil Général, en 1913, a la 
suggestion de notre distingué second Vice-President Général, M L’avocat 
1 oui igny, il lui decide que la Session de 1915 aurait heu dans la coquette et 
charmante petite ville de Magog, J’en ai ete particulièrement heureux con­

naissant déjà par experience l’hospitalité large et genereuse que les citnvens 
de celle ville savaient offrir aux Sociétés de Secours Mutuels qui y tiennent 
enr convention. Du reste, n’aurais-jc eu pour motif que la réception cour- 

to.se qu ,1s avaient fuite au Président actuel de la Société, lors de la fonda 
ion du cercle St-Louis de l’Union Saint-Pierre, que j’aurais été tente de 

trouver judicieux le choix du lieu de cette convention.
Les réunions du Conseil Général sont toujours des plus importantes 

« est dans ce» assemblées que les officiers chargés de la direction et de l’ad- 
m.nistratmn des affaires de la Société rendent compte de leur mandat et 
que I Union Saint-P.errc, en face de tous ses membres dûment représentés 
mesure le chemin parcouru, soumet ses actes a l’appréciation d’un chacun’ 
délibéré sui ses moyens de gouvernement et formule ses espérances d’avenir

Vous possédés, messieurs les délégués, tous les pouvoirs législatifs exé­
cutifs et judiciaires que la constitution et les règlements vous confèrent 

es pouvoirs, j’en ai la ferme conviction, vous les exercerez avec discerne­
ment et discretion, n'ayant en vue que l’intérêt que vous portez a la Société 
Eludiez donc soigneusement toutes les questions qui vous seront soumises- 
scrutez attentivement les divers rapports qui vous seront communiqués par 
es officiers generaux ou les Comités; ne craignez pas surtout de faire toutes 

les suggestions que vous croirez utiles ou avantageuses pour l’avancement 
Ut lu progrès de votre Association.

fous les rapports qui seront l’objet de votre considération sont des plus 
importants. Us contiennent on seulement les opérations succinctes de la 
Société, mais constituent encore la 
offerte aux membres quant à l’état de ses affaires et 
tionnement.

traordmaires non comprises, les Grande-HreUgne reste, aux veux ituded’.fiV d afl,",,,!‘r lm» 
donations de guerre de $8,710,- des Allemands, l’ennemie la',,lu- r-i , V , SUr 1 • l»ahi a Gallipoli
•,b,.(>4. donnant un excédent • détestée et la plus crainte et (>ffi,.î 11 lm' ,nf.?rmat,on
des recettes ordinaires sur les qu’il leur semble inutile de ten f de sou m
dépensé» ordinaires et extraor- ter de la seduL-e ............. .M, concernant le paquebot “Ara
dinaires de $887.410. 03. puisque ti a-jj}jç*“ dont le eoulnir. 

varice toute tentative de ce Ren-1vj( ^
re est certaine d’échouer.

’’Je regrette que la France n’­
ait pas reçu le même traitement

,'l; !"ir; . . . . . *«.n,,.uue de I» ............ £"3giSV,JU?w .1.

s" r r-«''ZmZ*?:!&&sïïs&iï rf
a coûte la Mvtilène

Rurnu, disent les rapports de

n 1 L Prouver que la Iuberculose. conI l.:„ n abd> ‘'ours ' Dairen.ent à l’acceptation genJ
• < lolent engagement qui a eu heu raie, n’est pas incurable. Ses <9

«n croit sir 
«tu'il a trouvé un nmJ

, .. i- rapeutique qu’après de longu

niunu ai ion de Hcrlin a sui 
vie d'un relâchement visible
dans la tension, qui s'était déve- hier i - ----------------

le silence de LES ALLIES ENV Mil- «’boations ont cause des surpri
de se laisser dupcl^paT^Iuirs'l'i^ux j^.1^ l’aDs^^SpéciaH'-S'^ ^ 1 "

'"'“Cependant, ceci ne peut at "ï"’ la Pales-' "
teindre la France, mais seule ,'tfV l;' ,<',,niniL'n|- 'ine par les Mlles, sont actuelle-' Jmh‘ '
ment le jugement des sujets d“q" M .ii, anl'm>sadeur. Le.- ment à creuser des tranchées LE JAPON A L’OEUVRE
Gmllaumell. L'idée que les Fran-;LnH;,.’ n r s"n v«,nt«>ntes autour de Nazareth et a d’au- Paris. 25 (Spéciale) — “Moi

m é r i <•^1 n ' ^*1 c o n ît ' *U '*e e*U ’ '"r '11 • ^ ,res ‘‘n.lroits fameux dans l’his- Premier soi,, sera de resserre
m. CAn. „. .U.!! .11 . explication t,,,,-,. hibliciue. Au moyen de ces encore d’avantage, si cela est po:

a\,mt .i agir. tranchées, ils réussisent aussi à ■s'ble. les liens qui unissent le .la
aiismg a Oit détourner l’eau du Jourdain près P,,n aux puissance» alliées 

'r:lJ '■ pas ex- délaré à un

vais pourraient se séparer de 
J leurs alliés, signer leur propre 
sentence de mort, se déshonorer 

! comme l’ont fait ceux qui ont vi- 
! oie la neutralité de la Belgique,
| trahir leurs frères d’armes et 
j tendre le cou au joug allemand,
| cette idée est si insensée qu’elle 
; ne peut entrer que dans le cer­
veau de c eux qui ont perdu tout 

I sus commun.

de l’Allemagne 
Le secrétaire

qu il n entendait pas répondre 
au message de l’ambassadeur 
maintenant.

Th) a prête une attention par­
ticulière, ici, a l’assertion, conte­
nue dans la communication alle­
mande, que, clans l’opinion du

L’hon. WALTER MITCHELL, 
trésorier-provincial qui vien 
d annoncer un surplus d’envi 
ron $200.000 00 dans les finan 
cas de la province.

a sa méthode de fonc-

Je me permettrai aussi d’attirer votre attention sur les amendements 
P'ojeîcs aux reglements. Tous ces amendements ont leur importance Ne 
” ghgcons rien pour en comprendre toute la portée et les rendre aussi effi 
ences que possible. Si nous voulons que l’Union St-Pierre se recommande u 
la laveur populaire et rivalise avec les Sociétés soeurs, il faut que non seule 
ment ses finances soient dans un état prospère, mais que son système de 
fonctionnement soit le plus perfectionné.

Un autre point vital pour une Association de Secours Mutuels, c’est le 
c hoix de ses officiers généraux, et plus particulièrement de son Président 
et de son Secrétaire.

Pas nest besoin, j’en suis convaincu, d'analyser les devoirs de ces offi- 
c hoix P"Ur VOUS f*emontrer tout '° s,,in 'lue v«us devez apporter à en faire le

Le President doit indubitablement être un homme d’expérience, bien au 
ait du passe de la Société, de scs réglements et de son rouage administratif.

est H lui plus particulièrement qu’il incombe, de concert avec les autres 
membres du Bureau Executif, de surveiller l’administration du Secrétaire 
(.. neral et de constamment être sur lu brèche pour populariser, protéger et 
détendre au besoin la Société dont la direction lui a été confiée
Sor,edé“n‘ 7 S#Créî*ire Général’ « lc comptable et le gerant de la

dit , V',•U!, <,Ue aC!' devoir8 "ont v*r'és que nombreux,
ausM délicats qu importants.
to, ‘l':m,medTPla!,le; 11 ',0i' VCi,lflr ave'' un ""i" i"1”'** « 'H rentrée de 

Fin. i, a'» “ Verses a la et vn" a ve que les Secretaires-
1 mane.ers des differents f ereles perçoivent non seulement les contributions 
pajatdes par les membres, mais les lui transmettre fidèlement, tel que pour- 
vu par les reglements. 1 ^
Imm^iTT “■ fTrr',,air<' » '» «urveillance generale et le contrôle
onTtl, n rT r" ,'mp,0y^,, d” R"rp""- " «**• Plu». Par la nature de ses 

f mtcons. en relation constante avec les Cercles et les Bureaux de percep-
en V’" r ’ de K',n F•,prl, 'l’initiative et de son activité dépend 

> grande partie le succès de l’Association dont l’administtation lui est con-

Aux dépenses ordinaires et ex 
traordinaires au montant vie $8,- 
vlO, 515.G4 déjà mentionnées 
loivent être ajoutées les dépen­
des spéciales suivantes;
Don de la province au gouverne­
ment impérial $623,897.56
Souscription a l’hôpital des pa­
roisses canadiennes, a Paris 

$
Souscription au fonds dt 

belge
( «mité de secours national de! 
France, Paris $3,098,56

R

I nc stupidité» les plus colos- 
sables dont les Allemands puis­
sent être dupes est de supposer Lr|(q(,. 
qu’ils peuvent réussir à semer 
la discorde en Londres et Pa­
ris par leurs bavardages- ironi lro ......... par

vaisseau et les 
Ivants américains, ont étt 
j mes à déclarer que T’ ' 
vaisseau de pa 
a destination pour 
ois, et ne portant pas de contre 

♦ 4 ♦ ♦ ♦ ♦ ♦ ♦ ♦ bande, a été torpillé par un sous
i marin, sans avertissement.

. tal de $9,403,509.66 qui, déduit ! I] s,‘ passera peut-être une se- tout le secteur qui se
>.• 1 LOOj des recettes ordinaires, laisst1 un |maine ou pim ayant que l’Aile- nord d’Arras, les

que sur les mérités de l’armée an K lc rap|-
glaise, par leurs lourdes plaisan m v Sl'r'''
tories sur l’égoisme anglais el L " ", ,1^1^ on' ete unani- 
par la façon dont ils écrivent I’ • declarer que ! Arabie 
histoire il enos anciennes rivali 
tés.

«le secour , ;llrp]Us $ii)4,4|6.0l. 
.N25,01 )().((() rîn ,(li| sllrp|usa n

de Tibériade. On ne sail pas ex- delate a un représentant dti 
actenient si ees travaux sont Petit Parisien, le Raron kijuji-j 
lait- dans des buis de detense. ro bihii, autrefois anihassaiieur 
On a t ase plusii-urs bâtisses bis du Japon en I-rance et inainto-| 
toriques pour faire place à Car l,anl Ministre des Affaires E-[ 
lillerie. Ainsi, c.n a détruit le fa. ,rangeres dans le Cabinet Oku-J 
ni eux couvent de Terra Saneta a ma’, "Est-ce (pie le sort du .lapiml 
Tibériade. Toute» les inscrip- * ajouté le miulotro, n’est pas ail 
-lions qui se trouvaient sur les lâche a eelui des Alliés de l'En-j 
murai lie», quelle que soit leur d.Ueute. J’irai plus loin encore a-[ 
ge. ont été détruites de manière |,r‘‘s *a paix les relations du Ja-I 
à ce que l’ennemi n'en puisse ti- !>,m dtiivent devenir encore plus! 
rer parti. intimes si l'on vont réussir à|

, maintenir la paix du monde.
.1 ‘RI DI IK ILL ’’Répondant a une question au

... I' RAM AIS sujet de la nature du secours que I 
Paris, 25 (Spéciale) — Le mi- le Japon avait l’intention de 

- mcis non arme, nistère de la guerre a donné cet donner à la Russie le Baron a dé 
î”“rJ.es Jfctats/1 après-midi le Rapport offidel ckré que ' s leu débuts de luj 

suivant sur le développement guerre le Japon envoyait des se- 
des hostilités:- cours de munitions à la Russie,

Dans I Artois, hier soir, sur et vu la situation sérieuse dans 
trouve au laquelle elle se trouve aetuelle- 

engagements ment il va falloir voir s’il n’v a

gouvernement Impérial de Rei 
lin, les rapports du coulage de 1’ 
"Arabie” qui proviennent d’An­

ne pourraient bien ne 
pas correspondre aux faits. Ces 
comptes rendus, contenus dan 
le

" 'in.res renseï- d'artillerie ont été très violents, pas mown de faire davantage
pareil surplus a I heure ac- gnements. Lerlm doit attendre II v a eu de plus des engage-

tuelle fait honneur au jeune et *(‘ rapport du commandant du ment» au moyen de grenades
, brillant successeur de l’hon. Mc- ;sous-marin, et on sait qu’il s’é- près de Neuville et de Smichez.

$692,996,021 Kenzie et est une nouvelle preu- fnnlera une dizaine de jours ou \utour de Rove et près de Las-
Ces dons du gouvernement ont ve que Sir i.omer (îotiin savait «Lis, avant que le sous-marin ne signy. les échanges d'artillerie

été faits dans le but d’aider l'An­
gleterre et ses alliés. Le mon­
tant de ses dons, ajouté aux dé­
penses ordinaires, donne un to-

cc qu'il faisait en appelant à la te 1 revienne a sa basi et
te des 1 Jnances de cette province'qi,(‘ avet’ l'Amirauté.

corn muni o

un homme de la valeur de 
Walter G. Mitchell.

Thon. ! T)n rappelait

COULE SANS 
AVERTISSEMENT

Le Bureau Executif peut ilans une certaine mesure suppléer aux man-
quementa du Secrétsire-Général. mai» ,1 ne lui eat certes pas possible de 
substituer a lui, ni d’imprimer une marche vigoureuse à la Société s„n» ,on 
concours.

H est un fait que nul ne peut révoquer en doute, c’est que les corn- 
pegnies ou sociétés commerciales qui progressent davantage sont celles qui 
possédant les meilleurs gerants. Il en est absolument de meme pour les 
Associations de Secours Mutuels. Plus le Secrétaire est probe, diligent et 
prévoyant, plus la Société dont il a l'administration se développe et progresse 
rapidement.

Qu il me soit permis d'offrir mes meilleurs remerciements à tou* les 
Officiers et Membres de l’Exécutif pour I» collaboration lélee et active qu’ils 
m’ont apportée dans la gouverne et l’administration des affaires de la Société 

L’Union Saint-Pierre est la pionnière des Sociétés f’anadiennes-Française,

et Catholiques de Secours Mutuels de la Province «le Québec. File existe 
depuis .)7 ans. I)c société purement loeaic qu’elle fut à j-on origine, elle est 
devenue essentiellement provinciale en 1ÎM)2. A cette époque, elle ne comp­
tait que quelques centaines de membres et n'avait pour actif qu’environ 

j douze mille dollars. Grâce à la constitution nouvelle dont elle fut alors gra 
tifiée et aux règlements soigneusement élabores dort elle fut dotée, grâce 
surtout au travail constant, persévérant et énergiqu.* d« ses officiers et fie 
ses membres, elle s’est depuis considérablement développée et a conquis 
l’une de* premières places parmi les institutions du genre faisant affaires 
dans cette Province. Ainsi, au premier juin dernier, nous avions au-dcla de 
quatre-vingt-seize (’ereles et bureaux fie perception.

(es chiffres. Messieurs, sont plus convaincants que tous les argument- 
que je pourrais apporter, lis vous démontrent que ITnion Saint-Pierre a le 
droit de regarder l’avenir en face et d’avoir des aspirations dignes d’elle- 
mème, dignes de l’objet de sa fondation, dignes enfin du beau nom qu'elle 

I s’est choisi.
Soyons donc fins de notre société et du rôle qu’elle joue tant pour con 

server et perpétuer notre f*»:. notre langue et nos traditions, que pour pro 
Iteger sc? membres et ceux qui en dépendent.

Le tout humblement soumis.
OS( AK LAVA LL KE,

Président Général de l’Union Saint Pierre.
En l’absence du vire president général de la «dicté, M Alfred Tomi- 

gny, avôeal et secretaire trésorier de la ville de Magog et fondateur du 
ter,le St Louis, empêche par la maladie de prendre part a a convention, 
(•'est M l’abbé N. Favreau. curé de Rock Forest, qui a rempli a la satis­
faction de tou» les fonction» de vice-president general

Au cour» de ses remarque», M l’abbé Favreau offrit au nom do cercle 
St-Loui» I invitation aux délègues de prendre part a une excursion a New­
port. ( ette invitation fut accueillie par des applaudissement» prolongé», 
preuve que tou» acceptaient avec plaieir l'offre généreuse qui leur était faite.

Les délibérations qui eurent lieu ensuite se continuèrent ju»|u'a 5.30 
jheures pour être reprises a 7.30 heures. La réunion s’est prolongée jusqu'à 
quatie heures ce matin el se t ajournée a ce soir, apres le retour des excur­
sionniste» .

A l’issu des délibérations qui eurent lieu hier soir, on a procédé à l’é- 
lection des officiers de l’association ( ette élection a donne le résultat suivant:

M. J. D. Gauthier, M D. 
M. Alf. Tourigny avocat de Magog 

M Victor Martineau 
M A. Chénard 

M . "J. B, Jodoin 
M L. A. Gagnicr, M. D. 

(A suivre a la dernière page.)

ont continué hier soir (rès acli-| 
vement.

iujourd’hui, ici, “Les seules nouvelles i|iii ar-l --------------
(juo trois jouis apres la perte du rivent du district de < hampagne Flusieurs américains passagers 
“Lusitania”, l’ambassadeur pré-et de l’Argonne parlent d’enga : <h’l'Arabie jurent que ce navi-
senta une note, qui exprimait'gements qui ont suivi l’explo-l re a été torpillé sans avis pré- 
les regrets et les sympathies de sion de mines. niable.

“Dans les \ osges, il y a eu
' < i Londres. 25. L’ambassade a-

♦ ...♦ -i-♦ ♦ -i-♦ -I-,-5-♦ -Î-4-I-♦ -i.| nié'i iraine a transmis par câble
Washington les sept dépnsiti-MEURTRE D UN PAS­

TEUR ALLEMAND
a
ons prises par le consul améri­
cain a I i errool. dont six vien­
nent d'Ain iii a bo> ii il • I' \ •
rabic, el ia septième du capitaine 
Finch, de ce vaisseau. On regar­
de cette dernière comme ayant li­
ne grande importance, parce (pie 
ce n'est pas l'habitude pour le

son gouvernement, pour la périt 
de v ies américaines. On ne ci.er- 

!<’he pas, cependant, â nier que le 
(“Lusitania” avait été envoyé an 
fond de la mer avec ses passa­
gers. sans avertissement, et Rer 
lin rejeta tout le blâme sur le
gouyernemenl de Londres, qui -----------
avait permis â un vaisseau por- Le Reverend Edmund kaysor est 
tant de la contrebande, de voya- Douve assassine dans un fau- 
ger avec des passagers, y com- bourg de Gary.
pris des neutres. j _-------------

On rapportait, ce soir, que le Lui. 25 (Spéciale) — Le; maître d’un navire de fournir
comte von Bernstorff était at- meurtre du Révérend Edmund un affidavit â un gouvernement 
tendu a Washington, sous peu, Kay ser, pasteur de l’église lut hé- autre que le sien, 
pour discuter personnellement ri^nne de St Jacques à Tolleslon. Tous les déposants déclarent 

,1a situation avec le secrétaire un faubourg de Gary, et dont le sous serment que l“Arabie” 
Lansing. M. Lansing a déclaré cadavre a été trouvé près de sa poursuivait paisiblement sa roii- 

'qu’il n’avait pas pris d’engage-1 residence hier soir, occupe l’at- te et qu’il n’a pas été averti, 
ment avec l’ambassadeur, bien ,en,a»n de toute ia force poliriè Tous déclarent ou qu’ils ont vu

1 re locale aujourd'hui. Le Pasteur la torpille ou entendu le bruit de 
avait récemment fait ‘ à lu la torpille et que 1”Arabie” n’a 
police pour être protégé â eause; fait, aucune tentative pour échap 
des menaces qui lui avaient été per au sous-marin ou pour l’cn- 
faites après qu'il eut lait eertai- foncer.
ne» déelaiations en faveur de I’-- Le < ap'taine Finch, dans son 
Allemagne. Le corps a été trou affidavit, insiste surtout sur ce 
vé dans un lot vacant au milieu 
d'un toubourg d’employés slave» 
dans les aciéries. Le pasteur a- 
vait une blessure de balle dans 
l i gorge et autour de son cou é- 
tait liée nne corde de rideau.

qu'il serait content de le voir en 
Il ont temps.

Le président Wilson et le se­
cretaire Lansing ont été souvent 
en communieati'n aujourd'hui.

“Dollar Day”
le lour des Aubaines

Vendrediot Samedi 
27 et 28 Août

dernier point, disant que c'au­
rait été d'abord un suicide que d' 
avoir tenté l'abordage du sous- 
marin et qu'il n'a pu le faire pour 
la raison qu'il n’a pas aperçu le 
submersible.

Président général 
1er Vice-Président General 
2eme Vice-Président gener»! 
Séeretaire Général 
Trésorier général 
Médécin en chef

Tempérai lire
jReau, plus frais, orages locaux 

Minimum 60. — Maximum 82

Exposition de Sherbrooke
SGDt» du 4 au 11

0
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artEKBKOOKE LA TRIBl’N'E MERCREDI LE 25 AGIT 1915

rait la
Diarrhée

J PASS AIT DC SANG

Jt «an «in a été Kuéri par 
irait de I rai^e- Sauva*es

du DIL I OVVLEK.

dian b A* [)i<j\i',nt «!'■ I>lu-
I cauneK «|U** rhatip;-

«'.’••au. chaiijj' nn iit < li- 
khaiiRrment <i<* «liéfo. <>u a* 
[iviiir oiiitracte un rhum»'.

I dea fruit» non mûi ia, etc. 
fnéjflifrez jamais < <■ «pii scm- 
premicri' \ ne n’ctrc t' |in<‘ 

attaque de diarrhée, car 
»ri< !i\ trout>lea >I 11i'1 ■ tin 
rau nt i n uivn • 
nt- Wm. Bartlett, Stanley,

, C( rit : ••L’cti' (liTnicr notre 
|garçon, ap «le 1 1 j an eut
lirrh. .■ il riait i mal «|U il
feit ,lu .. Nous nou pro 
Lpt's ni!'' t)«iut«'ille il Extrait 
Irai -i1 .uivaj.'i du I)r I' "w 

api ' . lu tl ui i ' '• d'■ ■ il i 
■tout a fait n tabli. Nu i en 
Vs toujoui u 11 mai n cai 

11,-1 on iilrron cnmini' un rc 
|r .lu lamille. t uni' l>< n.'-
P"'T n’y a ri' n po'11’ n niplafft lu 
[ilccini' du Iti I 1 I''1'
I n'\ a rien ‘‘il’au t I""' •

P>E< trait du Dr. Koyl«‘r” est 
|1«. mur. lu d.'|im 7u al 
pExtniit du I >r Fuvi, 1er” « 11 
Lula,■till. I ill U', nt pur la 
(illuini < 'n., Ltd., Toronto, j i 

Prix 25c.

__Etaient «le pa-saye à Sher-
brooke, ces jour < «lernieis : Ma 
d(,me L. Aiulet. Mlle E. ('««utur.. 
M. t;. |)oyon. M. et Mme i. Doy- 
i,ii, M. g! Ralsium, «‘te.

- M. et .Mme N. Ilolduc sont 
allé «n |.. lei inaye a St«‘-Ann« 
de Beaupré. . ,, ...
M. H. Sailvail. de Martmvil «• 
riait en priiiin natle «he/. sa ldi' 

i Mme Kaliouin, la emaine dei
! nlère. . , ... ..

Mlle Anna \ allee, <l«‘ Snei 
brooke, « t !>o1"' «|Uel«|Ue temp 

, chez -es parents.
. —u———
BAKNSTON

LE MEDECIN 
DE EtMILEE

“Fruit-a-iives Est La Panacea 
Dans Cette Famille Ontarienne.

S> <m. tM>, Ont-, r. IM-Ilt lt'13.
•■/a Constipation

femme une vi oie moi fi te. V <h-, .n "i., 
fait IVanal de tous I' * ri'ini'-'li s im.i-'' 
iihI.Iii !•«»» aucun bon n .ulUt.ct n"".
aviunniV'ix n*' un moulant oinaiili'fat.t

St Ephrem.

_ Mme vv. Boisvert et 'es en 
lants, de Sherbns.ke et :l ;'MM"
Mlle < édénie Miynaull, de l'il'b 
bm-R, Ma s., -..ni en visile ch.-/ 
\j, Buul.oiRer, i.uur ijin l'iue 
joui . Elk . iteront au i de 
parents a Coaticook.

K, Achille I .au ail. • ' I r« 
tourne dans sa lamille, apres a 
voir pas e un mois di vin in« «‘ 

i parmi nous.
! Mardi «lermer, M IL ( l,:' 
Rlion avait la visit.'de im frère 
M. K. « baynun. de Wisiti.-'S'K.' 
i t M. Dolpbis <’haRiion, «I" St' 
Madeleine. Tous trois ''

I rendus « hez leiir sueur. M»
iGuboUry, <l«‘ la»

(OATH OOK

-M .* Mme Wllbridife lu 
,\V et Mme I an < liabnt 

d que M. Alphonse l’uiibn. d'

nt

epei
ft’iiJ L ' Ut
parlNT «le 'htuit 
dfjtuiH tl* nx » 
notre famille, e!

H A ne jin» 
im «leeine tant ‘i1 
nrocur t a ti\

. M \MMOM>.
■VS' l.t t-

. I.uni

sa lamille apres un 
<iuel<|iies jours

\ ciiue dan 
l»romena«l' 
llae inc*.

Mlles M. et A. Bibeau, <!< St 
.lean, sont retournées a < <• derm _ 
(.r endroit, apn s un séjour chez n 

(Mme l.etellier.
j Mlle Kva VVayland ,<le Mont 
tréal. est. retourné*»' apn s eua 
semaines passéi-s chez ses cousi 

I nos. Mlles Vallès*.
Mlle Any lina Uaeicot, est I*

luuri" .- l epn'M.liv son emploi a t Cham|jeau sont revenues d’une 
Kiehinoiid. am « une va< anee d" , aRr.-able visite «le trois semaines 
deux emaines eli.'Z s«' parent.- a Montréal. j

M et Mm. IM.einay, de W in.l- Etaient de passaKe au pres- 
i «|ue leurs «leux enfants, i byt«*n* «I.Tmereinent: M. et Mme 

'llora et Bols-rt. sont a pas er J. B. (.« ndron «le Ber m N U 
«,u"i«|U' „ jour « hez «le- parent . aeeompayne, de leurs .lies Mlles

1 _____ ,,_______ Emma et Exilda et AI. Arthur
i* VOI t ri EVIELE Itérant de la “Berlin’s SaviiiR

* '_________ Bank”. Ils ont fait le voyage en
Mlle M. Millar. élev«* «les Hévé- auto.

.vnd> S«m*ui s de l’A sumption ^ ---------- o----------
de notre paroisse, vb'iit de rcce- 

i voir de IJui bee son diplôme mo-^
Mlele, français et anglais, avec 
di lin-dion. Mlle Millar reeevait 
en lllii) "O deyrr t ilM'i d'ill'i 
bavai avec grande distinction.

! Nos félicitations et a Mlle .Mil- 
lar pour ses succès et aux I.eve- 
lende Iteligieu:-»'" île l’a<iuette- 

j ville.
| e per onnel «le notre pension­

nat e t maintenant in comph't.
Nos bonnes n ligieuses nous sont 
revenues encore ayant la Ueve- 
lendi' Sr. St- Henni soeur de 1’ 
lion. Dr. Béland, prisonnier «h 
Ruenc «'il Allemagne) comme 

[Supérieure.
i Al. U. Millar, avocat, de Buy 
I on l iait en visite i hez sa mè re 
j Mo ' .1. Millar et Ailles Alillar, la 
! semaine deriiiè re au pro.-by tore.

Mlle* W. Millar, employée au bu- 
de M. Millar, son frire, est 

aussi revenue dans sa lamille.
M j. Bariseau, «le Coaticook, e 

tait t n visite ici. samedi et di

Lt Mf DtClN DIT QU’IL N’Y AVAIT 
D’tSPOIR Qlf DANS UNE OPERATION

Sceptique quu.djl ^ ^

Voici un récit sim|>le, véridi- tes d’onguents et 
que, concernant l’Onguent «lu je n’eus de su**' 
Dr Chase. Vous pouvez lire on- 

|tre les lignes de cette lettre la 
|gratitude <iue ressent son au- 

souffre nas d lie-iteur. On ne soutire pas
Dimanche, le 15 du mois courant morroides affreuses dix années 
a’ait lieu, une démonstration des durant sans apprécier le reme- 
plu impo.santes celle ^le la cou- (Je (j,d nous en guérit.
.s rration de la paroisse au Sacre - ! Dresque cha.iiie courrier nous
( oour de .b i .»'«'Ut* grande lé- porte le récit de quelque ner-

. fut pr '• dée d’un Triduum s„inu. qUi s’eel guérie des hc-
"I.o par le liev. l.el.iévre, O. morroïdes liar l'emploi «le I On

• zélé prédicateur sut si louent du Dr Chase. Nous ne
nous servons jamais de ces re- 

sans le permission de 1 au 
i leur et sans avoir le certitude 

exeep-jqUe ]a guérison est véritable « 
notre

d’injection», 
ulagement que 

lorsque j’essayai l’Onguent du 
Dr Chase. Quand je commença» 
le traitement j<* n’avais aucune 
confiance en l’onguent, parce 
que j'avais été examine par un 
médecin bien connu a Vancou­
ver et il m’avait dit qu d n y 
avait «lu’une opération qui put 
me soulager. Je fus surpris du 
soulagement que me procura la 
première boite et aujourd hui, 
« • ----- 1— quatre"'u' i i' le lf*v. i.eiaevre, »/. • ,n„rroutes par i «*mpioi «ie **'■■- ,iv,,ir emnloyé ___

M.i. Ce zélé prédicateur sut si !ruel,t du Dr Chase. Nous neap «- « sujs pratiquement
bien par - es intéressants ser n,,us servons jamais de ces rt- ; * ,• ^q-iit si sérieux
mons gagner tous les coeurs, que , p.; s;ins le permission de 1 au- g • - ■ (je repos ni le
!, d npmVhe mivant. jour île la jtt'ur et sans avoir le certitude 1 n. |a nuit' et t.*esl pourquoi 
lonsi'i'iation tous, sans exiep-j(|Ue ]a guérison est veritable et l . , . furent si merveil-
tion, étaient réunis dans notre (|ue l'auteur est une personne, es résultats lurent

! vaste église, prêts à se consacrer digne de foi. Vous ixiuvez a.-- -- -
I pour toujours au Sacrc-t oeur de , on peut croire «tue l o|Hra- rL.se tout pharma-

-.s. Dion est bonne pour les hemor-'du Di t mise tnc^ ------  „„
Il eut d'abord le .nir, vers s roidc même qu il ny u.l’®s 

lus. pince-sion aux flambeaux, àId’autre gu-rison. Ecrivez a . .
i quelU | rit part la paroisse en- ingles, joignant un ’’mr"frais de poste, en
i.". I n ma-nifiqui' rcpomir a- la réponse, il vous dira l journal, et
vait été érigé dans l’édifice de lu'inutile de souffrir des hémor-'.ttonnam 
Banque par le ieunes gens d<

Vous pouvez avoir 1 Onguent 
r Chase chez tout pharma­

cien à 60e la boite. Si vous ne 
voulez pas risquer ce montant, 
envoyez deux cents en timbres 

de poste, en men- 
nous

mai'.i'he l’hote de on amie Mlle 
0. Fortin.

Mlle- Amelia <t M-laiure

lu

los Courriers

( OMI’TON

-M. l'abbé Lavidlée, mitn eu 
i-D aile i n D'Ierinage a Ste

llll' 1 I ' :
I_MH" A. I. ilnmn ri . qui ni,I (J.iii .ir le nialad'' a I 
H Gel
Itviim i li'i'mri i'U'I 1
lin ..
Lue em. n.i In a '
■im I
1_M. D. « i .Iw• i . i mol ■ la
lie.pu < oii i" ' e e -

d- M 1
|pg , . I j o ., ' a*

M et Mn B Si M."
j aient .. M i Im 'II' 1
erniei . chr d* ) . *

^retour «1 une 
quelques jours a 

-,i-( illillaume, Sti -ll( lelie et S 
Ce-,aire. Il- ont visité leurs «n 
de. MM. Alfred Lupriule 
Xavier Tetreault et un gram, 
nombre «l<- eousins el «ou: im . 
|D sont t re. eue liant'- «•«•
voyage dont il" garderont long 
li mps le souvenir. Ms ont tait n 
v uvaee en auto.

y mu mnmi M » Il II IM « « « i. » .1 ■ li : t- 'mi M II K ■' 'i
. ,. *.... ïïïïïïttïït::: m

KiN«.n m

si narli
jinne «■

Mlle A. Fontaine 
pour une vacanie a 

i Vairon rt .
1 Mlle A. X’allè'i'. nous a quitt'
' la emaine «lerniere )’"nr Mont I 
I réal.
j Mlle Alma Haricot, est «U* h - 
tour de Melbourne.

l'Iiisieurs de n«r «'oiultoyen: , 
1 prirent part au pelerinri/»' a Ste !
! \11nc du Beiiiqui* qui eu ia u lun­
di ilemn'i'.

M. A. Dole. »>'i.'.-t rein lu, a ’hei 
brtMike. samedi dernier, visiter 

|de- parents
i Mlle Adelina Fontaine. »' t rc

/N

' E11 i t h
|»*q Comet H 
lien cenlain

Kssayez ailleurs, «i vous trou­
vez un rayon de corseta, oft 
l»ar prfju^e contre les articles 
iti-t’anavlii” on ne vend pas 

I) & V’ et “Ui IMva”. 
de inilies dames cana-

s cf,i sets “Il Ai A’’ 
'a'»se de leur valeur 
supérieure.

1 , i ii v i *«.»lt I I'*' ','IH

« u i> u n u « j n 1111 » » « JLLÎJL!!.

ligue «lu SaeréCocur. C’est «' nce 
lieu qu<- la proce sion s’arrêta. 
Il v eut le sermon en plein air, 
par b* Hev. Here «-t Al. l’abbé G D 

. de la paroisse. Ceci 
èut nivi de la lecture de la coll- 

: t. ■ .ition officielle par MM. le 
m.u e de la ) lari ii se et «lu villa- 
,re Knfin, citte grande cereiin)- 
pie -e termina par la bénédicti­
on du St Sacrement Un bon noni- 
1)1. d'ét rangers sont venus assis­
ter a not 'e fête 

M. le eut
eux vicaire s«mt parti? . 
pej. .-ite, cette semaine à Québec.

No j ■ gens sont à exer- 
ei r un, -èanee qui aura lieu, lun­
di et mardi prochain. Assistons 
enfouie ii cette soirée qui promet 
d’être des plus agréables.

---------- o----------

.roïdes, dépenser «le l'argent et ! vous enverrons «ne ‘miteu­

se risquer à subir une " personne souf
tion. l.e soulagement et la gu - a -ui. 1 , .1.
ri' on viennent avec l’emploi de 
l’Onguent «lu Dr ( hase.

AL Ernest W. Ingles, Pentic­
ton, C.-A., écrit: “J’ai souffert 
des héniornèides dix ans et, 
bkn «tue j’essayasse toutes sor-

frant d’hémorroïdes obtiendra 
du soulagement «le l’emploi de 
eet onguent «tue nous n hési­
tons luis à vous faire cette of­
fre. Edmanson, Bates 4: oo., 
Limited, Toronto.

n i: i. h u n il i u u n .. n I

1 ”ur »'’«r ! Houde et T Sév igny d«: Nos félicitations a nos jeunes
(Manchester, sont de.passage ici gens Marcotte, de
, pour une quinzaine. Montréal était en visite chez

M. A. Gigucre a tait 1 acquisi- gon frj,re> Josaphat, ces 
■ tion du magasin de M. J. H. \ al- derniers. ,
jliè-res. Bon succès! , | _M. et Mme Hermenegild

Dimanche. AI J. Tnulel et sa j 
ST ADRIEN DE HAM |socur Mlle A. Trudel «le Ste 11 é-

_________ I lène étaient ici les hôtes de leur
Nos félicitations -i Mlles Alice I a cousine Mlle A. Coté, 
rivee. |t,-A. Valliè res et Juli-| M. .1. Larivée et son fil" Ernest,g 
ett" Gagné qui ont obtenu leurlde Windsor Mills, étaient en m- 
brevet élémentaire avec distine-1 site c hez des parents la semaine 
tion i dernière. „

Dimanche soir. M. A. Beauri-, 
xage était l’hote de son amie,
Mlle H. Boutin de llam Sud. [

M. K. et N. Vallières nous ont j 
quittés la semaine dernière* iMiur 
l’Ouest canadien

jours

! —a*- fi- *'*,*‘v:  -------- - .
Roy, sont en visite pour quel­
ques jours, chez leurs parents a 
St-Georges.

MM. (i. Lamontagne et J. An 
„oine Carneau sont revenus en- 
cliantè:s,.d'.un v.qyagc à Alégantie 
oii ds ont visité des parents et 

s amis.
1 ,a semaine dernière M. le t ti­

de

“Dollar Day’
Le Jour dei Aubaines

Vendredi et Samedi 
27 et 28 Août

Feuilleton de “LA TR!NF

“Morte! Secret1*

ine Le jeune officier eut un geste Maintenant il precipi ait ses pa- h : ' ;
r-id-i-lb'. menaçant, inexplicable. Puis il rol. s m.-lant a l’explication Jf
nis dire, ajouta, le visage tout près de faits la peinture de son état du-arbres je '««’

Rétrinp la fascinant de son de-me. . i .___" ._____ ____;

vraiment la soeur humaine.
—Hugues, prononçi

nou rien à nous u.»« ■ ............. -- - ~ .
Je xmi prie de vous rertrer. Hegine, la fascinant de son de 

Il la , oeteinpla sans repondre, sespoir et de son amour.
Mais tout que l’ammir. lai —M’aimez vous

l'RLMil RF l’VRIIF 
FVS BOA \L

vu J
Tout per.- 

Ileruii'i ,|o i «v i "' I" 
|Üer qu'il paiait, ne 
tuai ■! " 1 n” 1

innage que 
-s peut 
manque ja 
s de la fou

’elui-ci en avait meme au-|

|de la re-istan,a' .!'■ la n nio'. 1 
était avee la |nv iale a airani - 

■d’un gaillal .1 1 Ixinne fortu
Jqu’il ■ . , I n ei , n ll'i

... ,!' I , "e pi." 1 ■
Ihumeur. oii péri’aient une las«*i 

sien* et le dédain de lurI pl i ntnl»Table eiii’or»' a Regine 
te e’r.i qu'a inouï ir. pwisqu- 

I il ne tien pas a son serment. 
songeait t Ile dans raffolement 

I de on ai
Mais tout a coup le marquis 

la lâcha. Tourne vers la partie 
de l'allee qui atnuiti -ait a la 
maison, il venait d'apercevoir 
un domestique se bâtant vers 
eux.

L’homme appro bu. dit av*'e 
importance la grande nouvelle. 
Monseigneur faisait téléphoner 
de Bruxelles et parlerait lui 
même quand monsieur l«* mar­
quis serait a l’appareil.

__Venez, ma ch«*re. «lit Mal-
Imus». Vous répondre* avi nau 
à la gracieuseté «lu prince.

File tourna les talons, heu- 
rvul* de eet instant de «L 
ce. 1

landis que Pascal s > 
ver# la maison, n’ayant p 
cune idoe en dehor* de I t. 
qu’il mu'vait. Regine si 
parmi les futaies «lu |>are. Ins­
tinctivement. elle précipitait b* 
pu* comme jiour un«' iuiti. «»ù 
allait-elle?... Vers «tuel refuge ...

Quel sei-oiirs i >p* rait-elle «le 
la vaste armee immobile des ar­
bres, sous lesquels s’amassaient1 
à prosent, des ombres, inqtiie- 
tantes? Elle n’en savait ri**n 
peut-otre la pensée «le la rivie­
re. de cette Juin»* aux eaux clai­
res et douces, entrevue tout à 
l’heure. s,imp*>sait â son egare- 
ment Pourtant elle s’en elo>-|

L’allee que suivait Regine tour 
ilia, comrm* |)oiir rovrnir rn ar 
Ini re. I.a jeune femme l’aban- 
Idonna, |irit un sentier grinqmnt.
! |... s arbres, plus rapproches, cs- 

nomicaladaient une colline. Puis ce 
fut un ravin rempli «le brous­
sailles. La jeune femme con­
tourna son extrémité la plus 
proche. Alors un plateau s’of­
frit. dominant une vue splendi­
de, un grand pay âge accidente, 
baignant dans une atmosphère 
bleue, que paill' tait d'or 1« soleil 
couchant. Sur ce plateau, il y a- 
vait un petit kiosque et «les 
bancs rustiques. Tout de suite, 
au delà, ou apvivcvait le mur du 
turn*.

Regine s’assit, contcmpl le 
grand « space libre, les ebamps, 
I, - routes infinies, les villages

hissé jusqu’au 
entre les 

aperçue.
—Ah!... le souterrain... Les 

—Pénétrer dans ces murs, je anciennes issues secrètes du 
y songeais pas, du moins pas château, murmura Regine.

loulcur • t I furieux reproche; Pour ne pas lui repondre, elle <l la —On «levait me montrer cette
peuvent mettre «le d" hirant se rattacha éperdument aux ci - t sur '“o mettrait1 curiosité, reprit-elle. Sans dou-
dan un reg d. tenait dan» «s» constance», non .«i»'Vous me ver-!te, c’est pour cela que la porte

„ an peut re lle bl , quee», de leur extraordinaire en- I^rot hombie jour Mot L'en était ouverte. Mon DteaC et
Régine, f. 11 8>em- -Hugues, avant tout, dite»- mage désespéré «‘s’imposerait à nous avons failli...
V JIX le ", ......moi comment vous êtes ici? Le vous jusque dans les bras de cet Elle s arrêta, JPj*

homme... noncer le nom de AT. de Alalboi-
__Taisez-vous!... se. Que fut-il arrivé, en effet, si

! __Dans ses bras... Oui, dans son mari, s’engageant avec elle
fit mal à ses bras... Cette pensée, cette vi-|dans ces obscurs couloirs de 

sion m’halku inait, me traînait 
va venir... autour de cette demeure comme 

une montée de calvaire...
A ce moment. Hugues vit sa 

fermer les yeux et chan-

il
I froissés. Son

Déjà?... Non, n m ........... | lîè'giiH
U- temp de la reioimlre. l*'^'1'»’'1 ,|iUnmo.

^ inquiète, fondait des 1‘.pli.ssait «
Jaillis. Les branches s «farte- |

■ rent. Un homme, à deux pas 
j d’elle, surgit.

C«> fut une apparition telle- 
ment inouïe, «pie la jeune tom­
me resta sans mouvement, sans 
paroles, comme pétritiée. Son 
cousin Hugues d’Ambarès, lieu­
tenant d’infanterie, «'n tenue ci­
vile. complet gris et culotte- 
courtes de cycliste, se tenait 
vaut elle.

la

dllait sous 
yeux, à elle, s’em- 
v ision trop aimée. 

I,a belli le. jeune et v irile. la 
liouihe tendre, la silhouette ele­
gante et souple... Jamais, jus­
qu'à letto heure, elle n’avait 

, titC ..i ibii e il lui était cher, et 
quelli nostalgie alfreuse elle «*- 
prouverait de ne pa

ait-il
—Qui cela?
—AI. de Malboise.
Le rir«‘ qui éclata 

rtégiiie. File reprit: 
vu .—Mais alors?... 1 

t l'averse,'Que se passera-t-il entre vous.
I —Soyez tranquille. Je saurai

,t.

Ré gine !... 
Hugues !... 

vif lenteur et 
ment le son d«

Vous êtes 
prononca-t- 
comntP si 

- cette voix

bob
Solgivs. Ah! ah!... vous ins­

et ie
eiït persuade»' 
|«IS

qu’l lie ne re­

dans lit distant'»' et «pii 
ilhieiit «1»‘ vie humaine heu- 
us»'. I»‘ ciel immiMis»* oiï vo­
ient »l»'s oiseaux. Une indiei- 
i> désolation lui noya le coeur, 
•s sanglots soulevèrent sa 
irgo. Pourtant cil»* r»*stait sai s 
cm»' Ft dans sa tristesse me- 
, urvint mmme un»* sorte
- uclianl 'ment d» *»*s|><'r»'. M;«- 
e de l’horizon grandiose, »le la 
ilitu<l»\ du silence.,.
- Pnunptoi la religion «lé-

i»

ne
m

dura mè- 
- celle qui 

mat in la 
subit Las-

Les
Oui. ell 
premiers

u via

inçait
l.^ îlU*
imrur jj*an 
fonça

rr I 
vait

— Alors, 
nu* pas utu 
so nommait tlopu 
manpiiso tir MaHx 
saut d’unt* tentât i 
se. Elle faillit cri» 
moi!... Fuyons!... 
pas ici justpi’à »'< 
disparaiss 
crier cela.
jaillirent «le ses lèv res. Mai?

I«>n jailliront incohérents, brises. 
; Car. à iH'iue cette Ixmihe «le loy- 

Ih le suicide? se demanda ante les fornuda-t-elle, qu'elle 
ir. J'ai rempli ma tâche cten eut la boute et !«'Droi. 
mon p. !»*. Si i-’est un p»1- <!»“ «liti s-vous balbutia

Hugues, plus trouble »*neor« 
qu'elle-mème.

Regine se 
droite, trè's 
nouveau, dan 
che. sous le 
moulait, «*t a 
bie pâleur, le 
se dressait tout a I’ 
ilu maniuis de Mail

,a McV- 'aS«lVtresse «levint plusldisparaitre à "temps. Pensez-Vousme

"" " r b ' ""'y:1:'' L' 1ï’„r...... . v,,
f i,(b';.,;7LUi;"f;è,:;.L | O.mm.' .'Il,, sVffarait t^ur kii tuit-iI, I, v.»x chanEco. ai Je

Vod " 'narqui*.' de Mal- du «langer, son eousm lui mon- vous lats tant de mal. e est «[lie 
Vou- posséi'lez le chateau;tra «,..«•. «U* la hauteur où ils se je soutire.. Au fond je ne vous

trouvaient, on dominait Unites aims»' que de faiblesse. Regine.. 
les allées du parc inférieur. A- Je ne puis me résoudre à douter 
« dement ils observeraient l’a, «le votre coeur, 
proche de l’homme, s’il venait p Elle ouleva les paupières a-

v«" un regard de resurrection, 
de Tous deux se contemplèrent. Il y 

eut un silence. Tant de passion
sait où vous retrou- V1 ,lt' re^re1 s,'ulevaitt ces d(’«x 

jeunes etres «nu* cette muette
. ommunion de leurs yeux faillit

avons donc «lu temps f’r,,.rc tout t’raison ot
tout sang-froid.

depuis quand étesJ -Vo«? . maimez Régine, 
se.' pare? Qui «loue VoUil m aimez aussi follement

t

vtu domaine. I -i vue 
loin, de cette terrasse, 
pre qiie d«'s sujets, tous 

1 pay" «le ' i s v illages, les «'lec­
teurs «le votiv mari. Dotee par le 
|ir« ten«lant qu’ils appellent de 
leurs v eux, et auquel vous re­
lie vote illustr»* batanlist* tami- 
liale. x i b r apparaîtrez vrai­
ment , on ' !eur ‘‘jn'titi' rei­

soh il lue..." C’est 
failli1 ! ne potiv ait 

sons offii i«T. soi 
ils j pays.

—H ugue: 
.lia-t-ell.*.

La syllat 
ur ses li*v

ni glorieux sort, «pie 
vous offrir 1«‘ pauvre 
.m is aux lois de son

«le la maison.
—11 en viendra, d itAlrhe 

.Malboise.
—Et il 

ver?
—N«)ii!
—Nous 

à nous.
—Mais 

vous dan

H ugue
voie

sut>-

i. mortel «h* m«* tin'r. n’en est- 
pas un pire «le vivre dans le 
•nsonge et la rov«>lte, «lans la 
me J’un homme à qui i’ai iu- 
fW« Hté devant Dieu «*t dans 

ur d’un autre T... Oui. dans 
l’amour... car je ne poux pas 
l’oublier.

Ses mains jointes s«* tordi­
rent... Mais, soudain, elle tres­
saillit... Un bruit de feuillages

• i,:;, -. iiiue je vous aime, balbutia Hu-.•L h.«’!ir«l ’ i»’*- On vous a forcée à cet a-
t ..i*.*> Imminable mariage. Mais Dieu

i \ il ! n v 'imir «'t deux ,u a «'nv,'.v»‘ P,n,r empêcher l’o-i hantante pleurait —\ oil.i «h ux jours «t (,^yx <aori|jt.p v«*nt*z av«f moi..
«'« «»'; l'!ain,.° n,"ts’ d,t1 lluKUr, rvar 'les'cTje* Fuvons. Le chemin est ouvert... 

niable. File n’avait «tue J»' rode -ans but par les che- ■ . , , j , j*en ai !a
«•, s insi.mations m ns. revenant maigre moi au-l^ar m,rat,e HU uei”

mit debout, très 
igné. File fut de 
sa sveltesse blan- 
drap ivoire qui la 
«f son indescripti- 
grand lys pur qui) 

pure en fa«‘ei 
«se. ce ivsj

iaut«
1

d’uâe injustice tour de ««• domaine. J’ai deman- ..
. nfevait le « Hoc d« un conge. G était pour m e-1 
fis «les paroles, ne loigmT. Hélas! une force '«vin- avpnturé
,,'re que le fianc. cible m’attirait «lans ce pays- «1p sul' «v en turc
*0

-J'errais en 
uis avei 
vide...

«le France, dont elle semblait

0AC11KT8 PC Pr KKKP. DKMKH»

Ou»ri»« P" » mlnatM 4* tou* m vu dp t»t* 
Sp tou* U««*p( l'»* Itvmÿtr. 1* »ovn uns »r».P 
q <'ui» j» vrto»»t#

; lof» d» il» vriâli 
•ur «q

stmtr pr Pr mm* rrytras. rora t>:s RîtrAvro

Il *%X bUo A tout Imi ntlvTrt *

n

%

pierre, s’y fût trouvé face à fa­
ce avec ce jeune rival exaspéré?

Elle frémitTL’équivoque et le 
jx'i il de la situation lui apparu­
rent plus distinctement. Elle, 
Régine, que faisait-elle entre 
ces deux hommes?... Son égare­
ment pouvait les mettre en pré­
sence d’une minute à l'autre! De 
quelle catastrophe ne charge­
rait-elle pas sa conscience si elle 
permettait à son cousin de de­
meurer un instant de plus? Et 
celui (jui allait venir était son 
mari ! Depuis le matin elle por­
tait son nom. Cette union, elle 
l’avait acceptée héroïquement, 
dans la fière certitude «tue nul 
au monde nt* saurait ce qu'il en 
coûtait à son coeur, pas même 
— oh! non, pas surtout — celui 
qui se tenait là, tout éperdu, de­
vant elle.

Cette créature loyale et chas­
te, soutenue par le hautain i- 
deal de sa jeunesse vierge, se 
reprit tout entière dans le senti­
ment d'un impérieux devoir.

—Hugues, dit-elle, je vous 
supplie de vous retirer... Il le 
faut... Je vous l’ordonne... Au

i, ces insi'imuions inn.'. n .i n.-m .......... nom de votre honneur de soldat,
..... .. 1 Quel miracle?.lau n,,rn do mon honneur de ft*m-

plein bois— Je m(>' te vous adjure de quitter ce 
dans une car- domaine !...

■ ■ ■ . viit.. Vous savez ces ira-1 11 hésita, décontenancé par
n'v «-rovait pas 'avais qu on vous amemerait ^ ( "A (,ans i0s’collines un tel changement d'attitude.

■ tait h' J' iltes »' « 1«- tour d«* vosniH.s. ‘“«î a (.e lwVs wt plein. Tout à l’heure ne semblait-elle
«.pour .coup. 1 a» été conî,^L STroJ^Pou^t i v .•ntré?.!. .1,. pas pr.-s de ««'«1er a une emotion

.lie h de mentit plur ardem- r«»f une idee fixe... I idee «k vou. ^ ^ Jc VOHS jis que wia ^ .supreme?
a*»t. ' :"\j.i ni,n comntiez vous semble à une direction sumatu-; Avant que, dans sontroude,

i —Mais que comptiez vous rc)k> t()urne sans le savoir. il eut retrouve des paroles ca-
-Hugne ’... de quoi m ad ii-tau.*.... le n‘ni nlns retrouvé la nremi*'- pables d Bttemdre cette ame quivu ....... .ion Dieu!... ne de- Le lieutenant ne répondit pas £ " f/Xr- æ dérobait: Régine avait dé-

,., -............ ■ j'*« » «» «Kra’ r sæ. «. .Été. u *» œ. «.
, fr ■ able .levuir... 1 lu' ,a7'' 'llian(1 Ktfnne* 'l3"' „VP(, ,ipi allumettes i'ai *ards se rompit.

Ab! « ait vrai!... cria-t-1 «‘Preuve la tu* tragique, cher- ■ ^ iPl,ne femme fit quelques
;i. «hait à retracer les moindres ‘,n-n“u^rrurp et des pas. comme pour se retirer dans

Fl. , t . tremblant autant mot s. k- mnndres intonations p« inai* entre-tiâillée .. Un I* kiosque, à l’abri duquel tous
!«• 1 « •"•.vain» r«* qu»* le lui lais- 'k* «e )*,»devvr-:u,t entretien, i V' ■ -■ j ai tiré le deux machinalement se dissi-

T 1, uu'n-trueux «mpe-n? lui sembla se rappeler dans U tek ’"ur trouvé(mulaient. Mais, dans un mouve-
->i te , W-îfls que vous m ai- r«H .t de Hugues, des reticences ^«ant Et je ^ d’effroi, elle se tourna.

■ “ jp,des contradictions, previsement 13Ù ?..._ Dans ee^ rav in.____iene*.| vi^ mari... Fuyeal

00
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Fonds spécial de 
la Croix Rouge

I.i i- de.', souseripleurs au l'omtv 
de Sherbrooke.

Le comité a le plaisir d’accuser 
reception avec reconnaissance 
des souscriptions généreuses 
suivantes au fonds ci-haut.

l'Jein montant sous­
crit

mitage. Geo................... $12.

Autres victimes 
de l’auto

Un tissu de 
mensonges

Sir Wilfrid dansj L’opinion de
l’Ontario

l 11 homme esi tue et plusieurs 
Ide-ses au cours d'un accident 
survenu près de East Joffrez. 
— Sur un mur de pierre.

Le chef libéral portera la parole 
a une assemblée patriotique 
qui aura lieu à Scarboro 
Beach, vendredi prochain.

All 1t. Walter
Ait ken, K. A. E...................
Allen, Dr. W. S. .
Hrav, 11. B............
Bryant, J. H........................
Baldwin, K............................
Bloomfield, S. J..................
Bowel), C. il. . .
Bell. J. H...............
Bayeur, J. A........................
Blue, J. H.............................
Bayley, L. A................ ..
le liop L. 1’,. Danville. Que
Bi iggs, F. A................
Cook. L. W............................
< aiiadien Bank ol' Commerce^ 
Dol fei in Ave, Branch staff lôC.

$150. 
$:’>0. 
$.'50. 

. $:io. 
i'io. 
$12. 
$:io. 

$:5(i.

$;fo.
$;!t).

110

hoe ( '0

Y.

Co.

( ooper W. K........................
< Iraig, James.....................
< lodere J. H. D..........
< ate C. W'.................
Codere L. J...........................
< rombie, M. (i. Richmond,
* rombie G. W. Richmond, 
Campbell, F. J.
Que...................
( ampbell, F. . . .
< 'anadian Brakes
< oKvill, F. W__
Ifuncan J. R. ...
Dean & Lacey . .
I finning, N’eil . . .
Dorais A. U. . .
Ifakin, F. W. . . .
Dresser, W. S. . .
Ifel.ottinville, (i.
Edwards, A. M .
Edwards, J. K.
K &T. Fairbankt 
K. ri'. Brick et M
Ewing. R. A...............
E. T. Lumber Co ...

~ Echenberg Bros............
Fuller W. H...................
French, C. A................
Farwell, E. W...............
Hetcher, C. H.............
Fletcher, H. B.............
Fraser, IL R...............
Fraser, A. F...............
Fitzgerald, J. J..............
Farwell, VVm..................
Fisher, Hon. Sydney. .
Fry. W. S......................
Fallis, Louis....................
Friend, A.......................
Grundy, E . O...............
Hyndman, Il..................
Hovey Bros, Packing Co
Haight, H. V...................
Howard, B. C...............
Howard C. B...................
Hyndman & Bradley . .
Ingram, H. H..................
Jenckes, S. W...............
Jenckes, J .M..................
Kerr JF..........................
Kernp, J. A . C..............
Leonard, John............
LeBaron, G. A..............
Leblanc J . A...............
Macdonald, R................
Morrill, V. E...................
McManamy D................
McMaiKtmy, J. D..........

$12. 
. 30. 
$::it. 

$30. 
$30. 
$00. 
$00.

Rindge, N. H., 25. — Un grave 
accident d’auto est arrivé, ven­
dredi le 20. vers les neuf heures 
du soir, à des excursionnistes, 
partis de notre ville pour East- 
Joffrey. Alors que la machine, 
allant à une très grande vitesse, 
sauta d’un chemin élevé, sur un 
mur de pierre, plusieurs pieds) 
plus bas. Frank Sullivan, proprie­
taire de l’hôtel “Pete. boro Inn” 
lut tue ; il était age de quarante 
ans, il laisse son épouse et sept 
entants. John Gay, Peterboro, 
s’est cassé la clavicule, et en ou­
tre, a plusieurs autres blessures. 
Louis Kimball souffre de dou­
leurs internes. Ceux qui étaient 
'tir le siège de devant, John .la­
vais et Louis Maquette, proprié­
taire de l’auto, furent assez heu­
reux pour s’en tirer avec seule-

C’est ainsi qu’un journal de Pa­
ris. le Temps, qualifie le dis­
cours du chancelier von Beth- 
man-Hollweg.
Paris, 25. — Le ciscours pro-i -----------

nonce par le chancelier von Beth-1 Toronto, 25. — On 
man-Hollweg à l’ouverture du les préparatifs d’une 
Reichstag allemand est publié 
intégralement dans les journaux 
français et commente avec une 
ironie énorme dans les articles 
de fond.

Le "Petit Parisien” rappelle 
'e personnage de Shakespeare

Roosevelt
L’ex-président des Klats-I nis 

dit que le moment de sévir 
contre l’Allemagne est arrivé 
—La destruction de l’Arabie.

le journal.
"Son diseours est la répétition 

de ceux <iui ont été faits aux sé­
ances précédentes. Nous espé­
rions apprendre quelque chose 
au sujet de al Pologne. Il s’est 
contenté d’y faire une allusion 
vague. Nous pensions qu'une 
elaration nette serait faite au 
sujet de la politique d’aniiexiotik

termine New-York, 25. — Un appel e- 
.. . . . grande nergique de M. Théodore Roose-

manil estât ion patriotique qui velt, pour faire succéder des ac- 
aura lieu a Scarboro Beach, qes aux paroles, qui paralysent 
vendredi soir. Cette manifesta-,|a situation allemande, vient 
Don a pour objet de stimuler d’être rendu public .

,,, volontaires. La La déclaration de l’ancien pré-
maite hurch, le procureur de lapident a été inspirée par l’outra- 

M. loin Ha- ^e de 1’ “Arabie” et fait corps 
0 , avec les avertissements qu'il

riadian Sportsmens Patriotic n’avait pas ménagés après 
Association . ont collaboré à son > "Lusitania” a été coulé.

l’enrôlement 
maire Ch 
Couronne.---------- - Guer et «i. 1 uni r ut- ^re

(qui voyait toujours une tache de]nagan, vice-président de la “Ca- 
isang sur sa main. "Il est hanté 
i par le souvenir d’un crime,” dit que

organisation, de sorte, , 'I1"’ Fou 11 exprime
s attend a une assemblée de peu-iveriiciiient ne
pie extraordinaire. seulement

dam Beck, M. John Ross 
bertson, Sir Edmond Osler

$30 
. $30 
$30.

. $30. 

.5.00 

.$30. 
$30. 
$30. j 
$30. 
$30. 
$60. 
$30. 
$<io. 
$00. 
$30. 
$30. 
$30.

lient quelque légères eolltu- Il a évité de parler de ce deu> 
sions. j.sujets”,

, l.e “Matin” dit :
! “L’ette liberté <|u’il promet à'l’archidiacre (’ody, Sir 

TTT7TrT 'r*"'''TTrT7.TTT- -T’univers, et dont l’Alsace-Lor-[Aylesworth <t le colonel
.raine, le Schleswig et la provin-[commandant du camp de 
| ce de Posen on fait l’expérience, gara, 
sera assurée par la domination J Tous les régiments,

;du peupl echoisi, puisque, d’a-jde leurs fanfares 
près M. von Bethman-Hollweg,'en procession sur I 

,si les empires germaniques sont Scarboro Beach. On 
Ivictorieux la politique de IY-qui-]programmt 
f libre des puissances doit 
traître.

espoir que li* gou- 
se contentera pas 

. ,..... ........... -le remettre ses pas-
C nt etc imites a porter la pa- rteports a l'ambassadeur Bems- 

iole . ir Wdfrir Laurier, I bon. torff, ce qui ne serait qu’un nou- 
senateur LongheeO, ministre-.veau sacrifice à l’honneur 
suppléant de la Milice, Sir Geor 

dc-'gi- E. i-'oster, l’Ilon. Georgi- l\
(■rahain, l’hon. Rodolphi- Le 
mieux. I’hoti. A. I1,'. Kemp, Sir A

l'Ame
établir
liaii la

aux intérêts <|i 
tuais qu'il voudra 

!sition clairement,
|tion actuelle.
| La déclaration dit, en partie: 

Eminence l’archevêque McNeil, dan'‘‘‘- vois -^ggeré

QUEBEC
1915 - AÜUI AU 4 StPUMBRt —

EXPOSITION PROVINCIALE

GiMiS SPtGItCLES MS LES JOURS)
Magnifiques Exhibits 

Emouvantes Courses de Chevaux 
Vaudeville et Midway de Premier Ofdre

GRAND MUSEE DE GUERRE
Fins de 500 trophées recueillis sur les champs de 

bataille en France.
Célébration des Noces d’Argent du

MERITE AGRICOLE
Excursions sut tous les chemins de fer et bateaux.

Profitez-en

McManamy, W.
G. .Windsor Mills vim . < ■>Miltord R

.............. McKechnie, (
"$oo: ^i"n,,n’

McClennan, G. L.

A.
s & Co.

Morris, R. F. . .
Morris Win..........
Mitchell M. W. . . 
Mitchell, J. S. .. . 
Muckinnon, Jas. . 
Mct’rea F. N. . . . 
McKechnie, J. A. 
Maguire, T. J. . . . 
Milette, C. S. . . . 
Mignault, J. O’C. 
Nicol, Jacob

$30.
. $30. 
. .00. 
$(’>0. 

.$12. 
$30. 
$30.

Allen 
I-ogie Uvt

pâl­

ies journaux que la réponse 
allemande à notre dernière rela-j

L’inonda­
tion dans 

Valley Park
Nia- au torpillage de 

un sous-marin

>1)
«120. ) “Avec Bismarck, son 
$120. j prédécesseur, le chancelier pen- 

.$120. se évidemment <|ue la liberté 
$00. consiste à être le maître, (’’est 
£30 [la seule phrase sincère de la lon- 
£12. jKue harangue de “l’homme aux 
£,5; chiffons de papier”.
£15 j “Comme la camelote de l’i’n-

"l’Arabic .
.......................... alleinaiKl.;*"* r,v't‘rt‘ Mérimac sort de son

<iui eut pour résultat le meur-j t‘' inonde les trois quarts 
precedes tre de plusieurs citoyens améri- ’**’ F* 'ihe de Valley Park.

cains, sera suffisamment réglée , -----------
gouvernement en renjet-j -5t-I.ouis, Mo

trait des eaux <1
eux

très élaboré. Un choeur de 
(cents voix chantera les allié 

grand drjo(igUes Qn

les dégâts causés par la ente 
mais une large étendue de terr 
a i-ti- ni ou verte par le: eau et | 
la plu grande fiartie de la ville 
de Valii y I ark. aituée a Ri mil I 
le de St-Louis a été inondée.

Trois mille cinq cents person­
nes a Valley Bark ont été pri­
vées de gile, dimanche.

---------o--------
MBKK \L

Oispa-

sistance
moins.

■>o,ooo

se rendront
es terrains de par le gouvernement en remet- St-lxjuis. Mo.. 25. — Le re- 

prepare un tant ses passeports à M. Bonis- ,ra'1 eaux de la rivière Méri- 
sportils torff et en cessant les relationsjnliU - 11 a l,a-s établi que douze

toeur de deux (liplomati<|ues avec rAlleniagm*.jpersonnes avaient perdu 1a vie, 
pa- “J’espère sincèrement <|ue le|dimanche, quand la rivière s’e- 

nd à une as- gouvernement ne suivra pa8|leva a un nouveau niveau

ELU
SANS OBB< )SITION

personnes au voie,

Nourse.. K. G. Windsor, Que. $30 jdiistriel allemand, son discours
O’Bready, M. 
Parkes, T. J. . 
Phelan, J M. . 
Page, E. J. . . 

.Prichard N. B
. g J K ■
. $12. (
. $60.1 
. $30.
. $30.1

Les voleurs à 
l’Assomption

$60. 
$60. 

. $30. 
$12.

. $10.

. $30.
$30.

. $30.
. $30.
. $60.
. $30. 
$30. 

$5.00 
$30. 
$30. 

.$10. 
$18. 
$30. 
$25. 
$30. 
$30.

. $60.

. $60.

Robins, G. M . . .
Rugg. F. S............
Rosenbloom, Jos 
Richard Gustave, 
Rowell, Son & Co .
Richey, H . M . .
Simpson, A. F. .

1 St-Denis, J. ...
Steele. D. J ...
Southwood, F. J.
Skinner. A. C. . .
Sewell. E. H. ...
Sangster, J. R. ..
Sangster A. M. . .
Sherbrooke Iron Works ... $60. (péri tous" trois.

£30. pour le marché intérieur.
. $30.
. $30 

. $30.

. $25.
$30.

. $12.
.$18.
$60.
$30.

. $30.1 
$30.
$30. J transportait le courrier postal îi J ont enlevé pour une valeur de 
$30. ; Point Barrow, l’endroit le plus (cent dollars de montres, de ba- 
$30. septentrional de l’Alaska, est re Kues et de bracelets à M. Théo- 

$6. venu, hier soir, en rapportant dore Foisy. Ils ont également vi- 
$60. [qu’on a pas reçu de nouvelles dej -sité le magasin de M. Télespho- 
.$6. iVilhjelmur Stefansson, l’explo-: ce Béland et ont enlevé le tiroir
$30. jrateur et ses ” ---------- ~ 1 “ "-------A J— 1 1 ’

$ 45. (croit de plus en plus qu’ib

Les coaseï valeurs estiment de 
l’intérêt du Manitoba de reti­
rer leur candidat dans Le Pas.
Le Pas, 25. — Croyant qu’il 

serait de l’intérêt du Manitoba 
1 -i..-. , , . ne pas créer d'opposition àpane que. en la su.- « to i que personne „ a etc noyé, l’hon. Edward Brown, l’exécutif 

Il ncsi pas possible <1 estnm-r|d» parti Conservateur a retiré
json candidat, Horace Halcrow et 

passe pour nous, et les citoyens (il n’y aura pas d’élection provin- 
atneriçains qui se réclament des jciaie pour la circonscription de 
traditions de Washington et dt jLe Pas. Les deux partis ont eon-

I tpmn« Vi.w ^.^1 | Lincoln ne comprennent pas Iseut i à cette entente, hier ma­
la temps des paroles est que le moment d agir est arrivé, ti

(cette
jvant, il ferait un nouveau sacri­
fice à l’honneur et aux intérêts 
<le l’Amérique.

“L’Allemagne ne tiendra au- 
jeun compte de la suppression 
aies relations diplomatiques.

tin, après délibération.
(C’est un tissu de tromperie 
(d’affirmations gratuites. Ce
(ra pour les autres nations un ( -----------
lmonument de ce que ses maîtresiBs pillent un magasin de bijou- 
j espèrent de la crédulité bierij terie et visitent le magasin de 
(dressée du peuple allemand.” M. T. Béland. — Un émoi

---------o-------- i dans le village. —
ON CROIT QUE | ________

STEFANSSON A PERL 1 
Nome, Alaska,. 25.— Le na-lvolf 

vire américain “ Bear,

Assomption, 25. — Trois 
ont été commis ici, la nuit 

qui dernière. Des bandits inconnus

JOUR DU DOLLAR
: - : CHEZ : - :

La Cie Codere & Fils, Inc.

9 compagnons. On1 a l’argent, dans lequel il n’y

“Dollar Day”
Le lour des Aubaines

Vendredi et Samedi 
27 et 28 Août

Steeie Wm.
Salis, D. G............................
Sabourin, A. G...................
Spier, Wm.............................
Stewart, H. B. Beebe Que. 
Sherbrooke Motor Mart. .. 
Sherbrooke Cigar Co., Ltd.
Taylor, A. P..........................
Webster W. R......................
Webster, F. W....................
Wiggett, N. L......................
Welsh, H. W........................

<.,n White, Judge Wm...............
' Wfoodside, J. W.................

_ I Wells. J. P............................
I Wright . Wm.........................
| Walsh, J. H..........................
Wilson, Walter H...............
White ,C. I).........................

ont vait heureusement que quelques 
(dollars. Enfin, ils se sont ren- 

accompagné de ^us .chez M. Vital Lafortune, 
et de Storker hôtelier, où ils ont pris les $15.

qu’il y avait dans le tiroir à l’ar­
gent.

Ces vols ont causé tout un é- 
à la

$5. j Stefansson,
$30. (Ole Anderson 

. .24. Storkerson. a quitté Martin 
$75. (Point, le 7 avril de l’année derni- 
$30 (ère, se dirigeant au nord sur la

$30. glace, dans l’espoir de découvrir j mo> <ians le village. On est 
$30jde nouveaux territoires, e tdans|recherche des malfaiteurs. 

$30. j le cas où ses recherches échou-
$60. raient, d’aller vers l’est et d’at-l ---------o--------

. $30 teindre la terre de Banks.
$12.1 On n’a pas entendu parler de 
$30. la goélette “New-Jersey”, partie 

de Nome, l’automne dernier, a- 
vec un équipage d’esquimaux.

Williams,
Walsh, T. D
Wolfe, J. P.

Total...........

H. E.

830.
$30

$30.
$30.
$75

$60.
$30

TOUJOURS LA MEME CHOSE

Know 1 ton, $30.
...............18.00
................ $30.

. $ 1.767.00

CASTOR IA
Pour Bebes et Enfants

En Usage Depuis Au Delà De 30 Ans
Porte Tou­
jours La 

Signature de

La première institutrice.—Ça 
m’ennuie beaucoup de voir que 
mes élèves arrivent toujours 
tard.

La seconde institutrice. — La 
même chose avait l’habitude de 
m’ennuyer moi aussi, mais j’ai 
trouvé un moyen de la suppor­
ter.

—Qu’est-oe que c’est 7 
- J’arrive tard moi-même, à' 

présent. I

Nous l’appelons vente de changements, pareeque tout notre établissement a été boulever- 
se de fond en comble. — Les rayons ont été changés de place. — agrandis, améliorés — 
et les ameliorations se continuent encore.
Pour vous familiariser avec ces nouveaux changements —pour que votre visite soit dou­
blement profitable a ce nouveau magasin Codère Fils, que l’on continuera à améliorer 
nous offrons en vente pour plusieurs milliers de dollars de marchandises nouvelles et 
1 raie h es qui feront de votre visite ici le commencement d un bon placement Ci-dessous 
quelques occasions.

$ $ $ $

au-

Nous offrons a un prix de rabais remarquable la meilleure lampe Tungsten qui soit sur 
le marché, la célèbre marque “Madza”. Vous pouvez toujours vous fier à la qualité de la 
lampe “Madza”. Elle est construite pour l’usage et le service. Elle éclipse toutes les 
très lampes par comparaison de qualité et vous est plus profitable.
Nous garantissons nos lampes “Madza” pour 2,000 heures de 
Lampes Madza 10 à 60 Watt. 5 pour
Vadrouilles (Mop) à l’huile valant $1.50 pour $1.00 
Un grand nombre d’autres occasiotV économiques 
rer ici. Une visite vous convaincra.

vie.
$1.00

qu’il nous est impossible d’énumé-

LA CIE CODERE S FILS, l»C.
161 Rue Wellington, — Téléphone 808 et 809

SHERBROOKE, QUE.

GRANDI EXPOSITION DT TEST DU CANADA
SHERBROOKE, QUE.

SEPTEMBRE DU 4 AU 11
“ L’Annee de l’Elan Agricole ”

Tous /es Cultivateurs
sont cordialement invités à la grande exposition de l'est du Canada 
qui sera tenue à Sherbrooke du 4 au 11 septembre.

\ enez en foule à l'exposition par excellence, à l’exposition 
qui renseigne et qui récréé.

L’exposition de Sherbrooke est LE PLUS GRAND RENDEZ- 
\ Ol S de tous les cultivateurs ambitieux et progressifs. C’est là 
qu'ils reçoivent de nombreuses récompenses en argent et autres 
de leurs efforts dans la plus noble des professions.
Venez, à l’exposition: voyage instructif, voyage agréable, voyage 

à bon marché.

Wm. Morris, C.R.,
Prèmident.

Excursions de Partout i i i i
Il y aura des excursions à prix réduits sur tous les chemins 

de fer pendant l'exposition.
C'est une sage économie que de voyager quand les taux sont 

réduits. Faites votre voyage à Sherbrooke pendant la se­
maine de l'Exposition des Cantons de l’Est.

On peut obtenir tous les renseignements nécessaires concer­
nant ces excursions avantageuses en s'adressanl au chef de gare 
tie sa localité.

H. B. Miller,
S«o.-7Vé«.

Les Attractions
SERONT INSURPASSABLES, UNIQUES EN LEUR GENRE - 
COURSES PAR UN GRAND NOMBRE DE CHEVAUX CHAM­
PIONS. — GRAND VAUDEVILLE, — MIDWAY INCOMPARA­
BLE. — CABARET A LA MODE DE NEW-YORK. — EMOU­
VANTES ASCENSIONS D’AEROSTATS. DESCENTE SENSA­
TIONNELLE EN PARACHUTE. — DANSES. — ILLUMINA­
TIONS, etc., etc.

E. W. Farwell,
V/om» PrèB.
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Ce Que 
Vaut

Un Dollar
Vous pourrez l’apprendre à Sherbrooke

VENDREDI ET SAHEDI 27 et

Deux Jours Dollar
C’est une fête d’aubaines que donnent à leurs clients,

ces jours-là, les marchands de Sherbrooke.
La fête consistera en ceci Vous achèterez juste deux 

fois plus pour un Dollar qu’en temps ordinaire.
SONGEZ-Y BIEN : — DEUX FOIS PLUS

A VOUS D’EN PROFITER
Vendredi et Samedi

*' •

UN DOLLAR UN DOLLAR

CETTE SEMAINE



SHERBROOKE LA TRIBUNE MERCREDI LE 25 AOUT 1915

r* A. T T TT-T-^:T-T®*T-tT® I ièoAO></.4^>4oa|to4o4oifcoüo>o |L.\ COMMISSION l»KS EAUX COU-

r'Çllfgg jf t I HANTES d» QUEBEC.
'• “ ’ llarrHKr rrN<TM>ir projrtv

sur la rivière St. i'ranvuia 
VMS AUX ENTKEUKENEl HSAnnonces

Servante demandée

Cartes d’affaires
♦oiés>^o4 o ♦ o4-o>o'4-o ♦of of o ♦ o T^tfofofo.f.of.of.ofofrofo

ON' DKMANDE 
servante âgée, pour

une bonne 
famille de

Médecins
huit eio'un/- i ,ue| ürs. IIACHAND & BEGIN
dresser?“Sn rue Brooks, no 47. Phone 379 s 1dresser a E. L. Darche. Àscot' 

J. n. o.

ON DEMANDE

ON DEMANDE DES TISSE­
RANDS D’EXPERIENCE 
DANS LES ETOFFES DE FAN­
TAISIE. ET TRICOTS EN LAI­
NE.
RATON m a N l FACTl RING 
( o.. SHERBROOKE QUE.,

152 -1> - CH.

Dr. L. C. Bachand, spécia 
liste pour les maladies de la tète 
et électro-therapiste. De 10 heu­
res a. m. à 5 heures p. m.

Dr. \V. Bégin fait la PRA­
TIQUE GENERALE de la mé­
decine, le jour et la nuit et aus­
si des memes spécialités. Rési­
dence: 47 rue Brooks. — Phone 
379 s 2.

A LOUER

A louer — dans Sherbrooke-est 
une maison seule avee bain, eau 
chaude eau froide, hangar, jar­
din, etc. Prix raisonnable. S’a­
dresser au No 246 rue Welling­
ton- J. N. O.

Dentiste
Forest, Chirurgien Dentiste, 

Edifice Métropole.

j< 'ou ran tes 
'Edifice

Notaires

.1. A. Darche, M. I)., Spécialiste 
des yeux, oreilles, gorge et nez. 
A l’Hôpital Saint-Vincent de 
Paul, de 8 à 9 heures du matin. 
Résidence, 49 rue King,

E. f. Tel. 171 Résidence 81 
Dr. A. Lcllrun chirurgicn- 

dcnliste . Edifice Banque Nati­
onale Coaticook. Heures de Bu-

A Louer— Un logement de 7 House’Ea"'île^foTd fllecch^ 
chambies avec toutes les amého- Falls). Les premiers et IroWè-
llCVSlSx!* HoteTEas? ”^Mwredl et jl>udi de ^aqu. 
Sherbrooke. J. N. O. |_____ ________ __________

t)r- W. A. FarweU, Spécialiste 
a l’Hôpital Protesiant, Maladies 
des yeux, des oreilles, du nez et 
de la gorge, 37 Avenue DufTrin. 
Sherbrooke. Consultations, de 11 

jheu es à midi et de 1 heure à 4

.). A. Bégia. Notaire. Chambre 
No. 5, Bâtisse McManamy, rue 
Wellington. Tel. Bell. 116. Ar­
gent à prêter sur hypothèques. 
Terres à vendre.
J. H. Côté, L. L. B., Notaire, As- !parti‘'

Des soumissions cachetées adrcssccs 
au soussigné et portant cette mention 
“Soumission pour barrage au pied du 
Lac St. François*’ seiont reçues au 

{bureau de la CommisMon des Ecaux 
de Québec, chambre 264, 

ilu Parlement, à Quebec, jus­
qu’à midi, mardi, le 7 septembre 1916.

Les plans et devis peuvent être exa­
minés au bureau ci-haut mentionne ou 
au bureau de lu Commission, chambre 
80.1 Edifice McGill, Montréal.

Les personnes qui désirent soumis- 
sionner devront accepter l’échelle des 
salaires prepares ou a être préparés 
par le Département du Travail de Quc- 
[bec, et cette échelle des salaires fera 

du contrat
bestos, Co. Richmond

A VENDUE

A \ ENDRE 2 arpents de terre a- 
vec bâtisses juste au limites de 
la ville J. O. Darche, 6ï rue King

I.cs soumissionna ires doivent sc rap- 
pelcr que les soumissions ne seront 
oon.sidone» uue si elles sont faites se- 

Agent |lon |e( fiumules fournies à oet effet. 
______________________ Chaque soumission doit être accom­

pagnée d’un chèque accepté pur une 
■RUMVIin ns* iuvm banquc ‘“'““lienne et fait payable à 

FlINKRIÎRg_________ l'ür<irt' ,,u Trésorier Provincial, pour
runniiKE,» une somme de Quinze .Mille Piastres

($15,000.00), et cette somme sera con-

R. H. Duhamel, N. P.. .... 
pour “La Tribune”, Asbestos.

ENTRE 
PES

vt. vww rtviiiuiit* bera con-
, • Entrepreneur fisquée si le soumissionnaire à qui l’ou-

Ut» pompes funohres, pourra four- vrage sera adjugé refuse de signer un 
mr sur demande, un corbillard et contrat pour les prix mentionnés dans 
des ornements de chambre mor- sa soumission, 
tu&ire des toutes dernières nou- Le chèque du soumissionnaire, à qui 
veautes, a prix modérés. — 20 aux entrepreneurs dont la soumis- 
rue Windsor.

C AN ADA
Province de Québec 
District de St. François.

COUR SUPERIEURE 
No 618

Le vingt-ouatrième jour d'aout 
Devant MM. Broderick & Ba­
chand, P. U. S.

Dame Adeline I .a f rance, de la
paroisse de St. Fortunat de Wol- 
featown, épousé commune en 
biens de Magloire Roberge, au- 
trefois de la meme paroisse de St 
Fortunat de Wolfestown, et ac­
tuellement absent en des lieux in 
connus,

Demanderesse 
Vs

Magloire Roberge, autrefois de 
la paroisse de St. Fortunat de 
Wolfestown, et actuellement ab­
sent en des lieux inconnus,

Défendeur
Vs

Francis Fréchette, cultivateur 
Klzéar Labrie, cultivateur, Ar­
thur Gagnon, cultivateur. Na­
poléon Boilard, cultivateur, et 
Gédéon Bedard. Secrétaire-Tré­
sorier, tous de la paroisse de 
Wolfestown,

Tiers-saisis
U est ordonné ad Défendeur de 

comparaître dans le mois.
Broderick et Bachand 

Perreault & Perreault,
Procureurs de al Demanderesse.

163- 2 - CH.

m UNI SCfNf Df IA FAMEUSE VUE ANIMEE

Punctured Romance' de TiHie
Au Théâtre H is Majesty, bientôt

ARPENTEURS

Louis (). C. Mignniili. 
Arpenteur-géomètre* I ------ ~ ------------- ----- ----------- --

J. N. O. P’eures dc I après-midi, et autres Bureau: 17 rue Sanbom, Sher- “
1 1 Â \ I 1 «.A#. #. . . M .J____ _ V------ jheures sur demande.

en face duUne jolie maison
presbytère de Saint-Gérard ap- Avocats
partenant à Mlle Brière. , a,, . .

S’adr. sser à M. le Curé de ' &£.Juunfau* Avocats, 13a,
Gérard, Co de Wolfe PU irue Sherbrooke, près de la 

150-6-P. , fanMJmon._____________
NH.’OL. LAZURK & COUTURE, 
__ Avocats et Procureurs

brooke. Tel. 480 Résidence: rue 
Traig. Tél, 1153.

sion ne sera pas acceptée. j ^ A N A D A
le chèque itu soumissionnaire, à qui | *ovmce de Qllébec 

I ouvrage sera adjuge, sera tenu corn- ls'* , •''t b la n coi s
me garantie totale ou partielle que t DUR SI PKRIEI RE
l’ouvrage sera exécuté selon le contrat i ■ . No 618
à être signé. 1 u‘ 'ingt-quatneme jour d’aout,

1015. Devant MM. Broderick & 
Bachand. P. (’. S.
Dame Adeline Lafrance. de la pa- 

Par ordre, ' ro's'sc <i‘’ st' Fortunat de \\ olfes-
O. LEFEÜVKC,

Jngemeui eu chef

La Commission ne s'engage pas à 
'accepter la plus basse ni aucune des
^soumissions.

jme la cour criminelle ne siège 
jqu’une fois par année, ici, les 
prévenus devront attendre der­
rière les barreaux d'une cellule 

(jusqu’au 19 juin 1916.
L’enquête qui a été présidée 

l'ar M. le juge Marin a [iris plu- 
i sieurs séances de la cour.

Les accusés sont des 
chiens et l’on a dû faire 
l'interprète Liberman, dt 
'réal.

o

Autri-i
venir)

Mont-

Au Premier
Orrhustru de* h niiiHicieni

Programme entièrement 
itguvcau
Hazel Down come Clarissa 
dans “Gambler's Advocate* 

5 parties Famous
MORT TRAGIQUE DE 

FRERES
DEUX

j town, épouse commune en biens 
de Magloire Roberge, autrefois

A \ ENDRE — Une des meillcu- 
Jeures cremeries des Cantons de 
TEst. en parfaite condition. 100 
boites par semaine facilement 
préparées. Aussi maison et re­
mise. II. Weston Perry Foster
Que; 7 14 21 28 4 11 18 25 2 9 16

Une boutique de forge, gran­
ge et maison bien finie, l’eau 
dans la maison, bain, en un mot 
toutes les améliorations moder­
nes. S adresser a Z. Gosselin 
Reed’s Crossing - North Hat lev.

148-6-P

Jacob Nicol, C. R. 
Avocat de la Couronne 

Wilfrid Lazure J. S. Couture 
95 rue Wellington, Sherbrooke

A \ ENDRE Maison à deux lo­
gements toute neuve, avec bain 
eau chaude, jardin, etc., 7 Rue 
St-Charles 153 - 6 - P.

Lionel Forest, LL. L., Avocat, 
Chambre No. 6, Bâtisse McMa- 
namy, 125 rue Wellington.

O’Bready & Panneton, Avocats, 
155 rue Wellington, Sherbrooke, 
Qué. Téléphone Bell, 566. Boîte 
Postale 511.

Iqbtenues prohptehenü
T^n tou* p». ' Demande», e fil’IDK DR 
1 ’ IN VENTRU R qui sera envoyé gratta 

MARION & MARION
MA AH» •

I. A COM MISSION DES EAUX COL'. 
HANTES DE QUEBEC 

Montréal, le 19 août 1915. 
j Les journaux qui publieront cet avis 
! sans 1 autorisation de la Commission 
ne seront pas payés. 21-25-28-1-4

Meubles et lingerie à vendre à 
bon marché au NV) 53 rue Mur- JOSEPH ROY, 
ray Sherbrooke- est 153 6 I

Jacob Nicol. C. R, Avocat de la 
Couronne. 95 Rue Wellington, 
Sherbrooke.
Wm C. Tracy, Avocat, 127 rue 
Wellington. 7-2-11-1 an

Chemins de Fer
*• x

ËÈÈ&im

AVOCAT

PERDU

Perdu Ce matin su rla rue King, 
j une épinglette “Camée” Retour 
* lier au No 244 Rue Wellington, 

Récompense. 15‘g .2 -CH

Monsieur, qu'avez - vous A 
vendre, qu'avez-vous A louer. 
qu'avez-VoiiR A offrir ? Nous 

1 ignotons abnolument. M rs st 
vous air2 amer i Mullard 

pour donner ordre d'intérer 
une annoncé tr^s coprte flans 
Ipr “Petites Annonces’’' de la 
“Trtbunç nous 1P saurions, 
(’’est si simple pourtant. TM.

971.
*--------O--------

On Fait! Renaître 
LES CHEVEUX
UN VRAI ET EFFICACE REMEDE SC1ENTI- 

EIQUE POUR LES CHEVEUX GRATIS 
FOUR HOMMES ET FEMME.»

1>-' cherwi* voua tmnb*-!,c#

Edifice Métropole, 10 rue King. 
A WINDSOR MILLS 

Le samedi, à 4 heures P. M.

Leçons de Cou|?c
Toute personne désirant suivre 1 
un cours de coupe pourra s’a- ! 
dresser chez Mme, D. F. Carrier !
£dxflCe r,VY,hitin*- Sherbrooke,'! 
Qué. — Bell Tél. 678.

Vins et Liqueurs
D- W. McManamy & Cle, Mar 
chauds de Vins, en gros. Sher­
brooke, Qué.

Marchands

(Irisonnrnt-lls1 
mont f

prftnaturo

Fcnt IN|rr.^td.*n«ou cmhn»!
, il lés f
Ave* vous R.-* prlBriiln* F»n 

votre tête f c>tt* dernière 
vous d« iiMtnge t • !b; t 

Etes vous d« jé rhauve, ou 
ét«* vous t-n train de lu 
devenir ♦

Q)1. I Q jenolt votreo*.. n’hé-v 
lie* |>ns. ma a SCI"-» im- 
meduitement pour en at* 
rtter lfff*ymptntiteH i».
pilin'les Mi r le ehn tnn nnt re 
livret llliutrù en Unguo 

Avant !• trmit» ment frnnçslw»,

•*iâ vcRiTt au sujet wfs c»rvrux-
(p*w un speeutiiMe européeu)

J e< ntennrt les ehnpltres nl- 
^ rants m< rveii ' •< des

rhe»••ut.—Ktni< turo duché- 
veu et de l’épidt mm c*i ll- 
laire. —< vuwes de la chut* 
des cheveu* st d<> U cnlvit K 
C omment obte nir et conser­
ver uns chevelure bel h» et 
ssIru .—Le spé-cinquaqul fait 
renaître tes ch* veux en six 
^maine*.—Cheveux ^iIr—
I * harî—v — A 'tMHtstionR de 
chenu» Sa tint si ta.—

TRAITCMENT CDU IS.
Tainnc* nous VtMM per-nus- 

der 4 h *s frs‘* que not n 
SP'*1lT»e C\L\ K< î RA sr- 
ré*e la chute d*-s cfu-veti*. 
détruit l*>e pollb jrierlt A . 
la demsnresison et faut re- A ** *

^**c**p,r'1** AnsdtAt que Anns rerev.
_ pon» votre n..iu et vr^resd

r sresvec 10 r efttsenarffe't
tltrlw—« po-re !»•• • |. < 

f Wl« d e*|^d;t$r>n et de fl . 
i3%ït0Wèj§âi^K t hiifi<-n nous rems enr. *

* ">« le traitement de < .U, 
de U vaVu-

1J+ V+nt* m Sujet dreJ t beren*.
< onpe* le fV>rTDRf H- 

Inclus et euros.» j,- encore 
su lourd'bul 4 I. ' 1 ND 'N*

W:
â ta Hi»qntf«ne «

La Compagnie Codère & Fih
tssorporés

I

Ferronneries, Quincaillerie et
cuir.

161 rue Wellington, 
Sherbrooke.

V0YAGÎZ PAR 1AU
Ligne Montréal-Quél>cc 

Service quotidien à 7.00 p.m. 
Ligne Montréal-1000 Iles- 

Toronto.
Les vapeurs quittent la je­

tée V ictoria tous les jours à
1.00 p.m. dimanche inclus. 

Ligne du Saguenay
Départ dc Québec tous les 

jours, excepté le dimanche, à
8.00 a.iri.
Service Express du Saguenay

Le bateau "Saguenay” quit­
te Montréal les mardis et ven­
dredis à 7.15 p.m.
Service Rive Nord, I. P. E.- 

Pictou.
Le bateau “Cascapedia” 

part le 8 et le 22 juillet, à 4.00 
p.m.

D'intéressants renseigne­
ments concernant les divers 
voyages sur le lac Ontario ci 
la rivière St-Laurent peuvent 
être obtenus en s’adressant à 
I agent local ou à la Canada 
Steamships Lines, Ltd., Carré 
Victoria, Montréal. Qué.

OUEBECONTRAL
W. Railway

HORAIRE
En force le 1er Août 1951

BOSTON & NEW YORK EX- 
PRESS — Part de Sherbrooke à 
8.25 a. m. tous les jours, arrive 
à Levis a 1.35 p. m., à Québec à 
1. 40 p m
EXPRESS DES MONTAGNES 
BLANCHES — Part de Sher­
brooke là I p m. tous les jours 
excepté le dimanche, arrive à Le­
vis à 9.20 p. m. à Québec à 9.25 
p. m.
ACCOMMODATION — Part de 
Sherbrooke à 7.15 p. m. tousles 
jours excepté le dimanche, arri­
ve à Valley Jet. à 3.15 a. m.
Pour horaire ou autres rensei­
gnements. s'adresser aux agents 
de la Compagnie, ou à E O 
Grundy, Agt. G. F. & p.. Sher­
brooke, Que

I de la même paroisse de St For 
tunat de Wolfestown, et actuel­
lement absent en des lieux incon­
nus,

Demanderesse
Vs.

Magloire Roberge, autrefois de 
St Fortunat de Wolfestown, et 
actuellement absent en des lieux 
inconnus,

Défendeur
Il est ordonné au défendeur de 

comparaitre dans le mois.
Broderick A Bachand 

P. C. S.
Perreault K Perreault,
Procureurs de la demanderesse.

153- 2 - CH.
•1* 4* -h -î-♦-I-♦-t* ♦

NOUVELLES DE 
LA REGION

MAISON DETRUITE
PAR LES FLAMMES

Lotbinière, 25. — Samedi a- 
Iprès-midi, alors que trois jeu- 
jnes garçons, fils de M. Wences- 
tlas Bélanger, du Portage, etai- 
ent à se baigner dans la rivière 
Duchene, le plus jeune, Pascal,! 
age de 12 ans, perdit pied et fut 
entrainé dans un trou, où il y a-* 
vait une douzaine de pieds d:eau.| 

Dans sa chute, il fit tomber
son frère Calixte, âgé de 17 ans

pouvait 
se noyè-

I .jet comme personne 
[leur porter secours, 
jrent.
I Leur frère Odilon, l’ainé de 
jla laniille, voyant le péril qui me 
riaçait ses deux jeunes frères, 
tenta de les secourir et faillit 
lui aussi perdre la vie.

| Les cadavres ont été repêchés 
idans la soirée et le coroner Jo- 
licoeur fut immédiatement a- 

Jverti débité triste noyade par 
le Dr. Lanffrge de Lotbinière.

I ———o

j BLESSE A LA FIGURE

CASINO
ORCHESTRE

“The Mizzard of OZ”
5 rouleaux
l 11 conte extravagant— les 
histoires du merveilleux é- 
pouvant.ail — “Le Forestier 
de Ferblanc; La Fée vicieu­
se et cette chère petite Do 
rothée.
Venez les voir aujourd’hui 
cela vous rajeunira.

\ endredi et Samedi 
“Darkness and Down”

5 chapitres.

Exposition de Trois-Rivieres

Bromptonville, 24. — Un dé­
sastreux incendie vient de jeter 
le malheur dans la’famille d’un 
fermier des environs de Bromp- 
tonville, alors que la maison de 
M. J. Duchesneau a été détruite 
de fond en comble. C’était pen­
dant la nuit, au cours de la se­
maine dernière. On croit que l’in 
cendic a été allumé par l’explo­
sion d’une lampe à pétrole, qui 
se trouvait dans une autre piè­
ce. Lorsqu’on s’aperçut dc l’in­
cendie. il était trop tard pour 
sauver quoi que ce soit, et par 
conséquent les dommages sont 
assez considérables.

UN GRAVE ACCIDENT EST 
EVITE

Marbleton. 25. — M. Sam. 
Henderson, de la Banque de ( oni- 
merce, Richmond, en promenade 
pour quelques jours, chez des 
parents, fut la victime d'un sé­
rieux accident de voiture, diman­
che soir. En voulant contourner 
un angle, la voiture frappa une 
pierre, versa et jeta violemment 
M. Henderson sur le sol. 11 souf­
fre de bless> res nu visage et à 
part d’autres blessures, il ne 
pourra se servir de son bras 
droit avant quelque temps. M. 
le Dr. Lambert, appelé pour soi­
gner la victime, constata qu’il 
n y avait aucune blessure très 
grave, et M. Henderson est main 
tenant en lionne voie de couva 
lescence.

—o---------

PRINCESS
Aujourd’hui

14 ieme épisode de la 
gnifique série.

“Exploits d'Elaine”
“Bathé News”

No 60
Rhca Mitchell dans 

“The Kite”
Domino en 2 rouleaux

“Ethel’s Romance*’ 
KO.MK

ma-

Kingsbury, 25. — Un fâcheux
Passage simple. Départ 24, 25,. ^ BUT>nU„ à ‘Y’
et 26 août, ’ & M’ Lussier et sa famille, de

Kacine, dimanche dernier. Ces 
Passage simple plus un-tiers. [derniers se rendaient a Stoke, ef 

Depart 23, 27, et 28 'fectuant le trajet en auto, lors-
Limite de retour lundi 30 août f"™™, un n?ille dt* n'drt 1915 j village, quelque chose se brisa

'dans le mécanisme, et nous au- 
Exponition Nationale Canadienne rions certainement eu un mal­

heur à enregistrer sans le sang-

k IjIRORATUBr._____
C....,o, N. » York.
(•IRM MIT» Rttw in mirratRiKi* tmiirtHMtui 
DNMN 1 immtory,A. »,

Opticiencm
A. C. SKINNER 

Opticien
Ayant 16 années d’expérience 
dans la pratique de l’optioue, je 
puis garantir une complète »*- 
tisUetion Upe visite est aolli- 
cttée au No, 7 Carré Straihcona

Architectes
j AUDETTE ë UfARBONNEAU 

ARCHITECTES

, 164 Rut Dorchester Ouest, 
Montréal, P. Q.

I el Bell Uptown 6134.
A SHERBROOKE 

20 rue King.
Tel Bell 947

Encanteur

TORONTO
Du 28 août au 13 sept., 1915

Des billets d’excursion seront 
Vendus à des prix spéciaux

mi 28 août au 7 sept
__ Passage de Sherbrooke $16.65

Exposition Nationale Canadienne plus 20c pour taxe dc guerre.
Limite de retour 15 sept. 1915

PACIFIQUE
CANADIEN

froid de M. Lussier qui dirigea 
l’auto dans le fossé, de manière 

la arrêter le lourd véhiculé.
| Heureusement les occupants 
en furent quittes pour la peur.

NOYE EN SE BAIGNANT

L’EXPOSITION IM
COMTE DE MISSISSIQUOI

Bedford, 2o. — L’Exposition 
annuelle, sous les auspices de la 

i Société d’Agriculture du Comté 
de Mississiquoi s’est ouverte ici, 

I aujourd'hui, et se continuera 
j uisqu'a vendredi. Tous les arran­
gements sont maintenant eom- 
Plets, grace a nos dévoués direc­
teurs. parc de l’Exposition a 
été amélioré, et de nouvelles ad­
ditions ont été ajoutées aux bâ­
tisses. I,cs entrées sont aussi 
nombreuses que l’an dernier, si­
non plus. Des attractions spécia­
le8 ont été obtenues pour la du 
ree de l'Exposition, et les courses

TORONTO

Du 28 août au 13 sept., 1915
Des billets d’excursion seront 

vendus à des prix spéciaux
du 28 août au 7 sept.

Passage de Sherbrooke $16.55 
plus 20c pour taxe dc guerre. 

Limite de retour 15 sept. 1915
E. H. Sewell, Agt. B. P. V., 74 
rue Wellington. Tél. 130, ou ga­
re du C. P. R. Tél. 207

l’in» d*"» trot*quarts d«a fa­
mille» français» de la mia gg 
Hherl.rooke reçoivent et lisent 

f-'* Tri Mine". 8| vous avsi 
quelque

St-Ephrem, Brauce, 25.— Un 
deuil profond vient de s’abbatre 
sur une famille distinguée de 

__ notre village. M, Pamphile Beau
EX( l RS IONS DE COLONS chcsne, jeune garçon de 14 ans, 

Billets pour Voyage dans l'Ouest et enfant du docteur R Beau- 
canadien via North Bay et la 11- -
gne du Transcontinentale ou via 2 ST f c1,dentpl^-
C hicago en vente â nrix réduits n ' eî' baignant, la semai-i~.Ï^Sl»Cïy.,5?5ÎSÏ "î i-'ii ™
bre. ( es billets sont bons pour 2 s?e . * n" Krfa
mois. m. s. J. NO ‘ Ste-Anne de laPérade. Le corps

Pour billets et autres infor-" a paS enœrp eto retrouvé.
îâs*on^Àg^R eTp*1 V ' 2' ïï- ,LS SUBIRONT’LEUR 
ré Strathco’na, Téléphone 88 W * ASSISES
Harrisson. Agt. de gare Tel. 197, Saint-Hyacinthe, 25. _ M. le 

AGENCE GENERALE DE .iuge Emile Marin a décidé que
les nommés Ivan Rasuk et Cai­
re Musstik, accusés d’avoir fait 
feu avec l’intention de tuer leur 
compatriote Vasil Sachuk, de-

promettent d'etre tri-s intéres­
santes. En voici le programme :

Premier jour : Amble 3.00. 
Trot 2.59, bourse $100.

Second jour : Amble 2.40. 
Trot 2.36, lioiirso $100.
Amble 2.24, Trot 2.20, bourse 
$125.

Troisième jour : Amble 2.30 
Trot 2.26, bourse $125.
Amble 2.17. Trot 2.13, bourse 
$150.

Voici la liste des officiers de 
la Société : Président, M. F. D. 
Walsh. Bedford ; vice-président

NAVIGATION

rti.-Mi, neiiioiu ; vice-president, »•
Harvey Beatty. Stanbridgc-Est a"r',ns <,,ras'
Sec.-trésorier. ('. O. Jones Red- Par,cr prochainement

. 4 .. _____ t» » » #»

election a donné le résultat sui­
vant : Président, M. Joseph Ber­
geron ; vice-président. M. Jos. 
Lacombc ; maître de cérémonie. 
M. Albert Messier ; secrétaire- 
tresoricr, M. Michel Arguin.

Au cours de cette réunion, il 
a été decide de donner prochai­
nement une belle fete champê­
tre. Dans ce but. on a choisi la 
propriété du secrétaire-trésorier 
laquelle semble être l’endroit 
ideal pour une fête de ce genre 
Les professeurs du Séminaire 

■ t hurles de Sherbrooke, qui 
passent la belle saison à Mont- 
.ime, seront cordialement invités 
de se joindre aux hôtes du club.

* <»ici le programme de la 
journée :

Le matin, à 9.30 heures, mes­
se solennelle en plein air. célé­
brée par M. l’abbe de Beaufort, 
cun* do la pnrnisso.

A midi, diner sur la pelouse, 
mets de toutes sortes.

Dans l’après-midi, il y aura 
des amusements populaires, mu­
sique et chant par plusieurs ta­
lents locaux. On nous promet 
aussi une joute de balle-au- 
champ entre deux clubs de la ré­
gion.

Le député de Sherbrooke à la 
Legislature. M. C. E. Therrien. 
a promis d’être présent. Cette 
belle fête est organisée dans le 
but de resserrer les liens d’ami- 
Gc qui existent entre les mem­
bres du club et les citovens de la 
localité.

Nous aurons occasion d’en re-

ford ; Auditeurs. F. C. SaundersI 
C. B. Jameson, Bedford.

-------- o--------
T

• "Iau F’»t't«» Annonc»*" a*
I “t* Tribun*” ont déjà ran il u 
| 6l*n <1** arrvlr** ri «n rendront 
I anror* Men d'nutrea. r»ut-#tr*

vaient subir leur procès aux assi 
,ses criminelles.

B ROC H AIV U urTP \ Enm«e d* lettre», ntetee »•
ST-Fl IF B'ORFORT) *ompt”’ fut* ««“Pt**. f»um«»d»_______ * OKr OKI) rrrtr, «nvelnpp*,. .te., tout c* do.t

v;. b'i; ivw _. , von* pourm Wolr lieeoln en Celt de
St-Klle dOrford. i>. — Les l»P*-t*rle (v.mnwrrl.le pouj- mfmtr 

membres du club de Chasse et ;vo» <«rr»iree e*lon lee r**)*» lUbUee
de Peche ont tenu
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U (MW lOOU
poutiv ilr SI Jean, est ! Sherbrooke a 
ehe/. des amis. lail propre.

—Mlle 
en visite

M. W. Gillrert, «le Hast-An 
gus, visite îles parents, en ville.

M. Lucien Lelrançois est 
paiti lundi matin |><iur un voya­
ge a tJiielHT.

Mme H. Dionne, de Coati- 
• isik, dernièrement • n visit»' chez 
des parents de la ville, eontinue 

i,n voyage a Richmond et \ Icto 
na ville.

droit d'avoir du

142 12 CH.
("est avec plaisir <p"' n"UH 

apprenons la guérison de M. Jo- 
eph Sorel. de la rue King. <|“' 

souffrait depuis longtemps d’une 
douloureuse maladie.

MOI \ ELLE ETC DE
DE NOTAIRE

M Léonidas Rachand, notai- 
re, a ouvert son étude au numé. 
ro i:i7 rue Wellington, au-des­
sus du magasin l’outré.

-----------------O——

L’IMMEl BLE
A SHERBROOKE

L'UNION ST-PIERRE EN CONVENTION 
DANS LA VILLE DE MACOC

(Suite J* 1« premier* pagc.l

Demandez à voire laitier de vous 
vendre du lait clarifié.

142 12 Cil

—Mlle Clara Carneau, de eet- 
le ville, est actuellement a 

i Kingsbury où elle passera <|uel- 
ijues semaines, en visite chez 
son frère.

Transactions enregistrées dans 
le cours de la semaine derniè­
re:
Mme Michel i’iché a William 

Denault. lot no IH8 Orford. l’rix 
$2500,00 :

L. O. Noél a J. Il Lemay, loi
Mlle Alma Cauvin est .nl'iues semaines, en viaue c.../-7.ir(.j quartier.suil, Prix $1.000. 

nromenade a Ouébee, is.ur <|>'cl- son frere. I Andrew Sangster a J H. Hot-
ques jours. | —MM. Georges Codére et Al- fDman'.!^nV^5‘81’ ,*uarl,cr * 811,1

M et M......... ...  (îenest |ph.mse Olivier, off.cientthms un '^rd.mrr

A vi eur legâl 
|ler Uirerteur 
Jéma 
.Jem»

! ti'mi- 
üeine
lcr Auditeur general 
Zcm*
( dm m i vsire Ordonnateur 
Intnslucteur (iéncral 
lloreau Medical Hr N

M fclz Beauregard. 
M Alphcge Marier, avocat 

M N . K . Oolieil 
M. J. A. Krancoeur 

M H Paquin 
M P Comtant 

M J. A Trépanier 
M J. C. Laverdure 

M M. I). Boucher 
M A C.audet 

Cartier rt tir. J C. Ducharme

EAU PURGATIVE R If; A
Guérit In Ccnatlpallon Hnbllué'l» ^

Ne cause ni coli<nies ni irritation, purge-ans vous déranger de vos 
occupations. Peut-être donnée aux entants sans aucun danger. 
Rn vente partout— ■ '<■»'-'» ‘“"••'.iir
Denault Grain & Provision Co. Limited, seuls agents pour 

Sherbrooke et le district

i.isn m s m i'H.i- Ps m i/cniom saint pikrkl,
« ta tonvention du 21 août 1915.

ielounicnt n Garthhy. jsiur <|uel 
Hues jours.

__M. H. Gilbert, de Bishop's-
i tossing, visite des amis en vil­
le.
“Demandez lavis de votre mé­
decin sur le lait elarfiié"

142 12 CH.

M. L. H. Dastous, Mme Drts- 
t nu s et leur famille sont partis 
joui un voyage a Rimouski,

M. H B. Miller, secretaire 
de l'Exposition, est a Montréal,
pour affaires.

M. A. K. Rheuult, marchand 
de Disraeli, est en ville, pour af­
faires.

regiment a Québec, sont en v ille 
jsiur une visite chez leurs pa­
rents.
O. J. GENDHON. BIJOl TIER, 

Llâ rue Wellington, 

SHERBROOKE, Ql E.

M O. Boutin, rue Frontenac [ 
est de retour de Warwick, ou il| 
a assiste aux funérailles de sa 
mere Mme O. Boutin décédée su­
intement a l'age de B5 ans.

do ( IB' M

fl€ Fiame

Le lait clarifié est du lait propre.
142 12 CH. de Vente 

Vendredi
—M Tabla' O. Martin, de Coa 

tnisik, était de passage a l’évè 
ehe, hier.

La Cie d’immeuhles de Sherhro- ; 
uke a Joseph Garneau, partie oui 
est lot 1528, quartier - sud Prixp 
$473.50. . i

Le F’lateau Laval. Ltd. à D. L.
Roberge, lot 710-73, quartier - M ' oui 
est, l’rix $500.00.

N. D. Cascaden a John Muldo-! 
on, lot 1444-213, quartier - sud St J... que 

.''Prix $4500 00.
Mme R. B. Reid a E. H. Todd.1 

lot 160, Compton. Prix $950,00. st lc»n Baptiste 
i N. H. Walley à Pierre Sarra-1 
sin. lot 12b. 11c, 13a et 13e, se- Sll, l,..cu(.ur 

Messieurs les abbés St-Luu rond rang. Ascot. Hrix $4 000.(>0 
icnt Mignault. Doitdon. Ha- < hurles Pearson a William A- 
v rea'u et Bellehumeur sont reve lexander lot lo! L quartier -sud
nus de Ste-Anne de Beaupré au- F A M Taylor et al a G. U Haye

J0ur0 111 |M. McClure, lots 412 et 413. Leni
—Vous épargnerez beaucoup ,noXville. Prix. $12.600.00. stc. Rridige

d'argent en profitant de la gran-1 ---------o----------- st Laurent

i Immaculée Conception

de Chaussures a $l.00| 
et Samedi chez M. J. 

Choquette. 85 Rue Wellington.

—M. l'ahhe Pierre Herube, du 
Séminaire, prend part au pèleri­
nage a Ste-Anne de Beaupré.

. Cote (les NeigeLE Tl NNEL DE
ROGERS PASS c „St-Hcnn

ÆJï'ïrstfsS;-. . «
f: ^le/ profiter des grandes oeea- elarent que des pn.gres plu» <|ue n(enil|e

, ni a., nrésenteront ce satisfaisants ont etc accomplis
Messieurs Paul et Kndri- sl,"'s . attentivement au cours de l'année. la; tunel au ,1-ussie,

ur Svlvrstrt», paitfiit amour- ‘ ‘ . i Trilmm* \ihaiiT terminé ot il ne reslr De Lanaudieic•hui pour le Petit Lae. ou ils,1»’ «'"«.nees dans La rrlbune. i ""° ^ .J (|r> mine8 (iu tunnc,|
lasseront quelques jours. —Jamais Vente de ('hau»su-| pi-jncipal à forer ; cette dernière st-Pmis

„ , , i es a des prix aussi réduits, chez artère doit encore sur une l"n- s .
t.,^1. M. J. Choquette 85 rue Welling- ,r„e„r de 3.31 n.......s. être élargie .S'

* * " ^ _ ton. Vendredi et Samedi, a vous |Hiur une double voie. On croit
*rT#*« nom» d<>nni»na aatitrariion •

C. McC3olORll. 135 rua Wellington. rn l,ro*1 ' , *

.. i * » m ii » —(’haiisHiirrs, Soulier®* etc,
Ml'i,11'l1l...........,"l,li;v J de S;!on $4.(Ml et $5.0B durant

"rdï là Vendredi e,

iSamedi pour $1.00. $2JM) et 
j(,n. chez M. J. Choquette, 85 ni*
Wellington.

Bay. Ont., pour 
quelques jours.

die Fort 1er, de 
ville, del nie 
Me Mahon, de

\ ot i e r< eh v in 

I 12 12 ( Il

Mlles Taillons, de W hieh 
and étaient en visite chez 
eur oncle M Brown de I avenue 
Itoweii dernièrement

M Rod 
Montreal, était en 
,entent, chez M 11 
la rue King

Demande /I av is de 
■ or le lait clarifie

Si vous aimez de bonne , v ues 
cinématographiques et ne rien 
payer, allez nehetci pout $1.00 
au magasin du Bon Marché, li.’ 
• ne King, « lie/ M. J I resne, et I 
on vous donnera un hillet gratis

Huit 
I .avallre
»t-8imon 

St Aml*ro» 
< hamplain 
l’irlir 
Meilleur

M. Alfred Blier, de Natio 
nul City, Cal. en promenad* 
chez sa soeur, a tt atervilîe. de

|snir uni
que la pose du hé,on qui recou­
vrira l'intérieur du tunnel sera 
complétée cette année e, on est 
maintenant presqu’assure de la l 
fin des travaux pour septembre 
1916. S'il en est ainsi, les ingé­
nieurs auront établi un veritable 
record, car c'était une tache ar 
due que de creuser un conduit j 
souterrain de près de six mille.; n,,|ia„li 
de long a travers le me solide en s< pjrrr, 
mi endroit oit les iqverations i 
étaient rendues doublement dif-, 

zi ans i f telles par les conditions clima-|
152-6 i tern pies et par l'altitude eonsid.' i-''

! ruble. Ce sera un exploit de g' " . 
nie digne de figurer a coté di 
ceux du meme genre accomplis 

Alpes d'Europ»

St*. Agathe 
Muntcalm 

Au 8t Vincentdans les
, u1 pu is un mois, passe quelques I (.mit de $12.0«0.000. le C. P. B. ier&

-Mlle Anna Lecouis. est <le l'111’ 1 , . t.- .x '.iiv -iiiiMirté I l“mon^on. i • . , u. u ,,ni lours i'n ville, avant «le n lour- aura pal «es tiav«iux, apiMiiu in :;:.i;i , t >,«. i,„. i.................... ....................... ..............................

ousine, Mlle ( < iihIImiu,

i nhac à chiquer KlîA'i GLORGL 
«iAVEY.

g,.4.,

Nous donnons des billets <! ail- 
I mission a l'exposition n n .■ eli- 
1 cuts pendant notre grande vente 
! du mois d’août.
' Pourquoi tTètes-vous pas au 
l nombre de ceux qui liéiiel icient 
de cette offre libérale?
I O. Dnrehe *•" rue King haute 

i ville. J. N. O.

sa ligne dans cette partie des .>>«*.Ormeau* 
Kmheuses. Ist-t.eraol

______ u______ _ ilcMUuoin

I ne OCCASION EX< EPT10N-
N elle de se paire 1^' ' '

I NK BELLE POSITION Ml’"oe
_________ Stc-l ecilr

Nous allons monter quelques l»ouc*, 
personnes dans un commerce lu­
cratif; ni capital, ni experience

.li'anni’ LeLer

NOMS «tes IlKLLtit ES 
A. H IJenis, M D 
I |t. Huberdeau 

Lucien Kavreau 
P Z Nailon 
J. IJ R Bergeron 
Aie. Blain 
H Paquin 
Aldéric Blain 
A . A. Labrecque 
Hervé Roherg*
( amitié Roberge 
J A Lapierrc, M U 
Ku ario Millette 
J. C. Laverüure 
A . E. Doucct 
Ernest Gratton 
Joseph lÆgault 
Victor Martineau 
Albert Quenneville 
Hector Charrette 
Azaric Sénécal 
Thomas Brault, M. D 
J. A. Berthiaumc 
Francis Marcoux 
Charles Rainville 
0. Pelarieau 
Ulric Laplante 
J. U. Page 
.1. E. Barettc 
Arthur Phaneuf, substitut 
M. Pabbé N. Kavreau, Curé 
E. Laurendeau 
A E. Bérubé 
Nap. Lalonde 
( E. Bit,z 
K Kitzpatriik 
J A C. Ricard 
Napoleon Royal 
Auguste Talbot 
Georges Chayer 
Paul Rolland 
Alexis Prince 
.1 A. E. Brodeur 
.1. T Dery 
VdéUrd Cloutier

,1 M P. Rho
,1 A. Paré 
1 tonal Boucher 
Hercule Lemire 
.1. (> Du bue, aubititdV 
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Rendez-vous à

L’Exposition
de Sherbrooke

Vmenez vos amis. A musez-vous.
Bande dt OO par,'u,t

[jjjjjq,. sont en vente
Prenant en consideration les a If a ires actuelles, vous au­

rez la plus belle exposition du monde.
POl'RtJl 01 NE PAS Ll'l ACCORDER NOTRE SI PPOR1 .’

Achetez vos billets maintenant et sauvez de l’argent. 
Cette vente se termine le 1er septembre. S'il n’y a pas d a- 
gent près de chez-vous, envoyez $1.00 et les timbres pour le 

retour par la poste à

J. C. McConnell
OPTICIEN

135 rue Wellington Sherbrooke.

I Immeubles t Fermes
Un bien belle ferme, 122 acre:* 

110 en culture, 12 acres en bois, 
eau courante dans les bâtisses, 
beau verger, située a 0 milles de 
Magog, milles de Ayers ClifT. 
Conditions facilos* Pout être é 
changée pour une propriét é de 
ville.

Une autre bonne ferme de 1 «r>U 
acres, dont 7.r> en culture et 7.» 
en bois, située m un mille de Mar- 
t inville. ( îondit ions: $1,000 » omp 
tant, balance $125.00 par année 
à 6 p. c.

Aussi très bonne maison, ho 
glc îles rues Stanley et London. 
Conditions faciles $1,000 t omp 
tant, balance payable $25.00 par 
mois à i». p.

Une des plus belles fermes 
du District, située sur la route 
internationale, 230 acres en très 
bon état de culture, a proximi­
té des marchés de Sherbrooke 
♦i milles — Bâtisses de première 
classe. Payable 1-3 comptant, ba­
lance à (i p . c. par versements 
faciles.

La plus belle ferme du canton 
d’Ascot, H) milles de Sherbrooke, 
»50 âcres, eau courante dan les 
bâtisses. Bien bâtie. Conditions 
faciles.

38 «litres fermes à vendre, do 
toutes les dimensions dans 1rs 
environs de Sherbrooke et Coa- 
ticook.
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glL dl'sr. Manc'U‘lrmmc. du ",.d|?|V aÏnKCT RO i l’h.'-alent Dr. J A Lapiêrr*; Sn-rctairc: J. A Kr.nco.ur
C.iuvct de Srs Grise, de H fiKIlTSON 3337 Natchez Ave- Berg*.......... T Dery, J M P RS.
Croix d'Ottawa, est. de passa '"'/V,.: ,, p,
ge chez Mme La. Drapeau, sa ni“’' ( hKa,î"' " ^
grand'mère. ainsi que chez ses ! ______
tantes. Mmes. A. Bergeron et ( itk
Jus Beaulieu. Ces deux religteu- 
ses sont de retour de Lowell. 
iMass., ou elles ont visite leurs

J. D. K

1 «.mité d* Législation
Elz Be»urcg»nl, avocat; Secretaire: Victor Martineau 
niant, Dr A H Denis. H Paquin.

Comité des Finances
EN PEKSPECTINE Preside.it: Dr J D (iauthier; Secretaire: J < A Ricard. M 

T Brault, D D.. I Brousscau. L'abbc Na. Favreau

23 itU 13 s.P. President 
------- P C

C R —

i

parent.

t ■Cne fête tham|jètre. du 
genre de celles données à Sher- 

i hrooke-est et /a pare Karine, a 
heu.hier soir.

Belle lutte, à huit heures, jeu I 
di soir, au Monument National. ! President 
entre M Theodore Leblanc, dei j p 
Sherbrooke, champion des Can-I 
tons de l'Est, ix.ids moyen, et p ro Die ut

eu thiaume. Geo

I
U Poêle ‘’Champion 

Echangeable” de 
McClary*

peut en une minute être rm- 
pk.vr Indifféremment bien, 
soit pour le gaz. soi, pour le 
charbon.
N ient d'arriver, un nouvel as­
sortiment.
Quand vous ave/ un de «es po­
êles dans votre maison .vous 
n'etes pas ennuyé par un 

arréi de gaz.
Egal au meilleur porte a char- 
bon et supérieur an meilleur 
poele à gaz sur le marche du 
monde.
Venez nous voir et laissez 
nous vour parler de poêles.
, es, la saison des poêles et 
nous avons tout ee qll il vous 
faut : fournaises Portes pour 
bois, charbon rt gaz. Réchauds 
chaufferettes etc..

au Portland NVilllam Long, champion d On- 
Square. I ne foule nombreuse y tari... pouls moyen L« l’*1™ 
assistait tant pour contribuer h promet d être ; i
"..euvre que pour entendre I" «m tonna,t la (onr et > 
e,.inert de fanfare, donne par T- de notre Sherbns.kots, e Li’njf 
Harmonie, et qui ne contribua | passé |s.ur un « nie.lleurs lut 
,.ar peu au succès ,1e la fête. Les leurs de la À" ‘ à’nT trt.is 
recettes, qui seront divisées en partie scia dt ueux h • 
tic I I Croix Rouge et l'Eglise La musique sera fournie par 
si Patrice ont etc tre- Is.nnes l'Harmonie. L admission est de

25c Allons en foule encouraget |i,ou.s *« un #«•,k.mii.'.c 
notre concitoyen et l'aider a rem religieus* qui fut tre> imposante.

NUI N ELLE RDI LAN,.ERIE porter la victoire sur son redou-) A unie heures et quart, le vapeur
--------------- table adversaire.

Samedi, le 25 courant, une nou-j ----------- o-----------
velle Is.ulangene scia ouverte au (,0, K |,E TR NNSPtiKT 
No 86 de la rue St Gabriel. |utr j,(- m j.; |)K. l.'tH EST
M. J. P. Bouchard, ancien ass»-1 
ne di

t «imité d'initiative
N K. Gobeil; Secretaire: J B St-Pierre; - Ernest Gratton. 
Dupuis. .1 A E «bien

Comité de* Requête*
Elp. Marier, avocat; Secrétaire: C H Flamand; — J A Ber-

t haver. Nap ladonde
t omité des Affaires Diverses 

President: D liagnon; Secretaire: H Roberge; —
E. Barrette. O Piladeau.

t omité d* la Presse
President: Dr. G E ( artier: Secretaire: R J. L Baribeau; - 

Unix rdeau, J A Trepanier. Art Phaneuf

A E Douce*. J.

Rene

$ JOUR DU DOLLAR $
Ch«z Choquette

$
$
$
$

.,e grand mart hand de chausMi- 
res du numéro 85 de la rue NVcl- 
lington. Sherbrooke.
I ne autre grande vente de 
CHAI SSl RES, une attire belle 
Occasion d’économie à ajouter a 
notre crédit.
CH NI SSCRES maintenant en 
vente au TIERS ET A LA MOI­
TIE DES PRIX REGULIERS.

Vendredi et Samedi

les 27 et 28 Aout

C* matin, a n*uf heures, un* grand’mess* solennelle * *,* célébré* «tans 
,,'eglise paroissiale. Tous tes delegués, ainsi que les membres «tu cercle St- 
Il.ouis et un grand nombre d’autres personnes assistaient a cette cérémonie

„ unie heures e, quart, le vapeur Athenis". a hoM duquel se trou­
vaient t,>us les délégués, les membres du cercle St-Louis et quelques-uns de, 
notable de la ville, quittait le quai pour une joyeuse excursion à Newport. 
Le retour se fera ce soir, à 7 heures, et la convention se terminera par un 
banquet d«»nne à l'hôtel “Battle House.

MM

- . . par jourII..,née, I
s en

tf hell oi

Biais. \n tempe où les usines Angus
| Iji classe ouvrière ne t"a,"|ti<'-normalement, le 
ra pas de donner a M Bouchard rtH,onj p,,ur fabrication «les 
l'eneouragement qu'il mérite, car ,jr frrt était de P2 à 15

i en outre d'etre u nboulangçr ex-j 8 
IjH'rt, notre concitoyen possède1 
des qualités qui lut font honneur 
En effet c'est grace a lut si l'hi­
ver dernier, alors que la farine 
~e vendait à un prix très elevé. 
le prix du pain n'a pas monté, l-a 
plupart «les autres boulangers de 

I la ville ayant décidé de vendre 
le pain 2Ô sous au lieu de 17. M 

I Bouchard s'opposa a cette aug 
mentation en alléguant que la 
population ouvrière en souffri­
rait. Voilà pourquoi nous s«.u- 
haitons à notre compatriote le

«•«instituait ce quelle pouvait le 
«te net étau «.«• >- •> 1 ■ p|t|S possiblement manufacturer 
et pendant les dernières j Avcc prévoyance habituelle le 

a i ..mpagnie «lu C U;, i»lu.jfj,|UP Canadien savait qu'en 
tint-elle à ee chiffre M»" |«|iirtques années la récolte de

T ouest augmenterait considéra­
blement et si l'exécutif ne mon­
trait j>as tout autant d'optimis- 
me (juo Lord Strathoona qui pn

“Dollar Day
U l«ur (ks A ih in^s

Vendredi «t Samedi 
27 et 28 Aout

I
.lin Vfvix * /X»» »• - ’ - - *---- W
phétisait une récolte de 500.(HK>- 
imk) de mtnots dans la prochaine 

j décade, il eUit au moins certain 
que le jour n'etait pas éloigne 
où îWKtjtüO.OOÜ de minots serai­
ent considérés comme la prtHiuc- 
tion normale de nos vastes prai-

C'est pourquoi la Compagnie 
possèxle aujourd’hui près de 100- 
tKM, wagons qui peuvent être 
immédiatement affectés au 
transport de ces immenses quan­
tités de hle. Avec un nombre 
aussi considérable et pouvant en 
outre compter sur le matériel 
roulant de nos deux autres trans 
continentaux, les fermiers «le 
l'ouest canadien sont assurés 
d'un service rapide qui laisse 
loin en arrière les difficultés 
qu’il y avait autrefois à se pro­
curer les moyens de transport 
voulus.

nous ouvrirons nos portes pou, cette grande vente 

DU
JOUR D’UN DOLLAR 

Nous ne iHiuvons pas commence, 
a vous dire dans ce, espace res­
treint toutes les occasions que 
nous avons à offrir, nous ne pou­
vons que vous donner une bien 
petite idée des prix pour ces deux 
jours.
Dans nos Vitrines et sur nos 
comptoirs d'occasions, il y aura 
des chaussures pour .Messieurs 
Dames .Demoiselles et Enfants a

$ $ $ $ S UN DOLLAR LA FAIRE
Choisissant notre assorti­
ment régulier de Chaussu­
res du Printemps et d'été 
vous pouvez acheter nos 
Souliers et Oxfords pour 
Hommes valait, $4.5i> et $•> 
où pour 3 Billets d'un dollar

Souliers et Oxfords pour 
Hommes valant $5.00 et $3 
50 pour 2 Billets d’un dol­
lar.

Escarpins souliers rt Ox­
fords {a.tir Dames valant 
$1.00 et $4.50 pour 3 Billets 
d’un dollar.

Nous ne changerons ni n' 
enverrons sur approbation 
aucune marrnandisc ces 
jours là. Toutes les Mar­
chandises N endt.es a ces 
Prix le sont pour du comp­
tant.

$
5
%
%

%
%

5
5
S
%

$$$$$
Escarpins, souliers et Ox­

fords pour dames valant $•>■ 
00 et $3.50 pour 2 billets d’­
un dollar.

Chaussures pour EnfanLô 
Prix régulier $1.50 et $1 «a 
pour 1 Billet du Jour d'un 
Dollar.
Chaussures et Oxfords («.nr 
Garçonnets et Fillettes, n- 
gulier $2.75 et $3.00 pour 2 
Billets d’un Dollar.
Nos vitrines ont etc faite- 
Mereredi matin avec la plus 
grande valeur

d’un Dollar
en Chaussures que nous a- 
vons jamais offert.
Venez voir ce grand Etala 
ge. rt ne manquez pas de ve­
nir à bonne heure vendredi 
di matin .alors que Com­
mencera la Vente.

M. J. CHOQUETTE,
fn Faa ou Tliéalre Sa Majcslé.


